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- MARDI 12 SEPTEMBRE 1899 •

Panorama International ! Léopold -Robert E3 :
« Karlsbad. »

' Sociétés de musi que
Philharmonique italienne. — Répétition , à 8 '/» h.
Orchestre l'Odéon. — Répétition générale, à 8 '/« h.
Intimité. — Répétition de 1 orchelre , à 8 ll t h. s.

Sociétés de chant
Cécilienne. — Répétition , à 8 Vj h. du soir.
Helvetia. — Répétition partielle, à 9 h ,
Frohsinn. — Gesangstunde , um 9 Uhr
Chorale de la Croix-Bleue. —Ré pétition à 8 heures

et demie au local de la Croix-Bleue. Amendabie.
Sociétés dc gymnastique

Ancienne Section - Exercices, à 9 h., à la Halle.
L'Haltère.— .Exercices , à 88/» h., au local.

Itéunions diverses
I A  fl T « Loge Feslung ». — Versammlung
. U. U. 1. Dienstag 8 '/j Uhr.

Société fédérale des sous-offlciers (groupe d'es-
crime). — Leçon à 8 h. el demie au local , (Parc 76)

Réunion de tempérance et d'évangélisation , 8 Vi
heures. (Salle de Gibraltar n» II).

Union chrétienne des Jeunes filles. — Réunion , à
8 heuros. (Fritz Courvoisier, 17.)

La Famille. — Assemblée générale, à 2 heures de
l'après-midi , rue de la Demoiselle 75.

Clubs
Club d'escrime. — Leçon , â 8 heures , au local.-
Club du Potèt. — Itéunion quotidienne à 9 '/« b.
Olub du « Courant d'Air ». — Réunion tous les soirs

vers hi Loge.

— MERCREDI 13 SEPTEMBRE 1899 ~
Sociétés de musique

Les Armes-Réunies. — Répétition à 8 V» heures.
Fanfare du Qrutli. — Répétition à 8 ., h.
Orchestre l'Avenir (Beau-Site), — Répétition géné-

rale à 8«/* h. au local.
Sociétés de cliant

Orphéon. — Répétition, à 8 h. du soir. Par devoir .
Chorale des carabiniers. — Rép. à 8 V» h., au local.
Concordia. — Gesangstunde , Aliends 8 '/i Uhr.
Chœur mixte cath. national — Rép. à 8 h.
Chœur classique. — Ré pétition à 8 h. du soir à la

salle de chant du Collège Industriel .
Sociétés de gymnastique

Qrutli. — Exercices , à 8 '/« h. du soir.
L'Abeille. — Exercices , à8 lf _ h. du soir.
Le Laurier. — Répétition partielle à 8 heures pré-

cises au local. Amendabie.
Réunions diverses

I fl ft T * Ij °Ee l'Avenir ». Assemblée mercredi ,t. u. u, l. à 8 Va heures du soir.
L'Alouette. — Ré pétition , à 8» , h., au local.
L'Amitié. — Assemblée, à 8 » , h. du soir , au local ,L'Amitié (section littéraire). — Rép. à 10 h., au loc.Bibliothèque du Cercle ouvrier. — Distribution deslivres de 8 heures ot demie à 10 heures du soir.

Clubs
Club du Tarot. — Réunion , à 9 h. s., au localEngllsh conversing Club. — Meetin» at 8 ' ,Club du Cent. — Réunion à 8 ' , h. du soirClub Imprévu. — Réunion à 8 '/, h. du soir
Club des Dérame-tôt. — Réunion à 8 »/« h. du soirOlub des Frangins. — Réunion 8 h. du soir.

La Chaux-de-Fonds

j ^ _  -moxrnsTE
Première Exposition cantonale ber-noise de l'Industrie et des Métiers,avec section d'agriculture et Expo-
sitions fédérales spéciales, du 1er
juin au 15 octobre 1899.

(De notre envoy é particulier. ,

Thoune , le M septembre 1899.
Ce n'est pas ma faute , Dieu merc i , que le

long titre écrit en léle de cet article ; je viens
de le copier , avec de bell e encre bleue , au Bu-
reau de la presse, sur T« Offizieller Katalog »
H e celle Expositi on , éminemment bernoise.
Bernoise jusque dans la rédaction de ses di-
plômes ; oyez plutôt :

Médaille d'argent pour travail don.
Diplôme d 'honneur pour travail extraordi-

naire.

El celte perle fédérale :
Médaille d'or pour travail très bon et dis-

tingué.
Il esl aisé de criti quer ; tout aussi aisée me

sera la liiche de louanger ; car enfin , ce n 'est
pas de choses de France qu 'on s'esl occupé ici
(hormis , évidemment , le cauchemar de l 'Af-
faire) ; c'est plutôt d'industrie, et, dans ce
domaine , le canlon de Berne a le droit de te-
nir  la tôte haute.

Pour un essai , c'esl un succès. Il est bon de
dire que la direction de l' entreprise a élé con-
fiée à M. Ed. Boss-Jegher , qui n'en est plus à
sa première. Sa haute compétence en l' art spé-
cial des Expositions l'a heureusemenl inspiré ,
celle fois encore.

Hier , c'était jour ofliciel de la presse. Au
banquet qui réunissait ses représentants , ont
partici pé une vingtaine de nos confrères alle-
mands. Pour la Suisse romande , l 'Impartial ,
tout seulet , a làchéde fa i re bonne conlenance ;
il étai t, heureusement pour lui , mis en contact
avec ses aimables collègues par le traducteur
français à la Chancellerie fédérale.

M. H. Gonzenbach, avocat , président du co-
mité de la presse, a fort bienveillamment
souhaité une cordiale bienvenue à la presse
suisse. Il l' a remerciée de son concours efficace ,
et a fait appel à sa comp laisance pour qu 'elle
veuille bien continuer d' aider le comité à faire
bien connaître en Suisse ou au dehors le gé-
nie national bernois.

_. Jos. Cuttat , l'aimable cicérone de l'Im-
partia l, répond en quel ques phrases bien sen-
ties ; il assure le comité que toutes nos sym-
pathies sont acquises à l'Exposition de
Thoune.

Et ce n 'est pas par pure politesse banale
qu 'il a parlé ; ses paroles onl été exactement
le reflet de nos sentiments unanimes ; aussi ,
pour donner suile à l'engagement pris hier ,
vais-je lâcher d'intéresser les lecteurs de l'Im-
partial en leur servant de Mentor , par la pen-
sée, à travers l'Exposition de Thoune.

Les produits manufacturés sont répartis
dans un grand bâtiment principal , à la façade
de sty le suisse fort élégante, flanqué de trois
bra s, el dans un ou deux bâtiments spéciaux
(la halle aux machines agricoles , les maté-
riaux de construction, l'industrie laitière, la
pèche et la chasse) . Un vélum couvre les allées
attenantes et permet de braver la pluie  gla-
ciale qui tombe, pour l ' i nstant , serrée, insi-
nua  nie.

Voici les groupes , énumérés brièvement :
Groupes cantonaux.

1. Alimentation, boissons et stimulants. Industrie
des h Mois.

2. industrie textile, vêtement , ouvrage du sexe.
3. Matériaux de construction , industr ie  du bâti-

ment.
4. Inléileurs de maisons, cérami que , .industrie du

verre.
'y . Machines (à l'exception des machines agricoles),

industrie des mines , outils.
6. Petite mécani que , instruments de précision ,

appareils électriques.
1. Bijouterie et joaillerie , travaux décoratifs en

métal, horlogerie.
8. Industrie chimi que.
9. Industrie du pap ier, arts graphiques.

10. Reaux-arts.
11. Matériel de transport.
12. Industrie des étrangers , tourisme et sport.
18. Encouragement aux arts et métiers et littérature ,

bien public.
14. Agriculture.
15. Sylviculture.
16. Horticulture.
17. Chasse et pèche.

Expositions spéciales fédérales:
} _ ' Jr*nsmission de force électri que, petits moteurs.
l'J. Préservation d*accidents , hygiène industrielle,

soins aux malades et aux blessés.
20. Service d'industrie et de sauvetage.
21. Art militaire.

Ce serait trop long de vouloir fa i re une énu-
mération, même succinle , des nombreux pro-
duits  envoyés par les 900 exposanls qui  parti-
ci pent au tournoi pacifique cle Thoune. Il
sera préférable , après quel ques considérations
d'ensemble , de relever les points plus parti-
culièrement remarquables.

Ce qui distingue l'Exposition de Thoune ,
c'esl un ord re parfait  en môme temps qu 'un
souci constant de bien facture chez les expo-
sanls. Je n 'irai pas , comme on fa fai t , jusqu'à
taxer de tra vail extraordinaire tout ce qu 'ont
fourni ceux que le di plôme d'honneur a cou-
ronnés ; mais on doit concéder à nos confédé-
rés bernois que la menti on « très bien » peut

s'app li quer en toute conscience à la plura lité
des produits de leur industrie. En outre , une
certaine élégance tend à remp lacer l'ancienne
forme massive , désagréable qui tro p longtemps
permit de disqualif ier  l'industrie suisse. L'en-
semble présente bien à l'œil : les vitrines suf-
fisamment espacées, suspendues ou inclinées ,
livrent aux yeux ies produits sans qu 'il soit
besoin d'aucune fati gue de la part du visiteur.
Remarqué , parmi les produits arrangés avec
inf iniment  de goût , une immense simili-ton-
nelle , donl chaque p i l ie r  supportai t  un grand
nombre de bouteilles de bière du pays.

Groupe par groupe , on admire surtout :
Groupe !. — De fort jolis travaux en cire

d' abeilles , des moulages de tous genres. Une
visite à la boulangerie , qui fournil  d'excellents
gâteaux au fromage , s'impose indubitable-
ment.

On remarque beaucoup, Groupe la, l'expo-
sition fort gracieuse de la fabri que de billards
Mongenthaler.

Groupe II. — De jolis costumes bernois ,
d'exquis ouvragesde fil i grane (de Thoune) soil
pour vêtements soit môme sur verre.

Groupe III. — On s'arrête beaucoup devant
les t iavaux en fer forgé, d'une heureuse bien-
facture , ainsi que devant des plaques de mar-
bre poli superbement coloré , extrait de car-
rières récemment découvertes à Grindelwald.
Elles seront mises en exp loitation avant qu 'il
soU longtemps.

Groupe IV.  — Une immense variété d'objets
en cérami que , dont l'élégance ne le cède qu 'au
prix. Il y a là des potiches et d' autres objets
en terre qui font constater que , dans ce do-
maine surtout , nos Confédérés font des efforts
louables pour donner un tour gracieux à leurs
produils manufacturés.

Remarqué aussi un coffre-fort solide , en-
fermé dans un meuble de menuiserie à l' appa-
rence si luxueuse et si élégante qu 'il ne laisse
pas soupçonner le côté prati que de l'instru-
ment. L'agréable au secours de l'utile.

Enfin une mention loule particulière à la
scul pture sur bois. L'Oberland s'esl acquis
dans cet art une réputa tion méritée , qui s'ac-
centue encore, si c'est possible, dans la superbe
collection de bâliments , d' animaux et d'objets
divers exposés à Thoune : il y a là jusqu 'à des
éludes analomi ques d' animaux fort exactes.

Groupe V. — Particulièrement visité . La
halle, aux, machines est une des attractions es-
sentielles de l'Exposition. Il est surtout  inté-
ressant d' y constater combien le moteur élec-
tri que supplante toujours davantage ses rivaux
prédécesseurs. Tant mieux. L'avenir esl aux
cours d'eau pourvoyeurs d'énerg ie électrique ;
et, sous ce rapport-là , la Suisse est admirable-
ment dotée !

Groupe VI. — De la coutellerie et des armes
où la forme moderne élégante tend également
à supp lanter  l'ancienne forme massive. Dravo
encore !

Groupe VII. — Horlogerie , bijouterie et
joaillerie, travaux décoratifs en métal. — L'ex-
position horlogère est divisée en collectivités
distinctes : Rienne , Les Franches-Montagnes ,
le disirict de Moutier , le district de Porren-
truy, Saint-Imier , Tramelan , en constituen t
les éléments.

Nous ne ferons aucune espèce d' injure à nos
Confédérés voisins en fai sant l'observation
d'ensemble que nous sommes fort loin , ici , de
la richesse, de la variété et des exquis bijoux
horlogers de l'Exposition de Genève. Consta-
tons qu 'un effort constant de perfectionne-
ment se manifeste parmi eux, ce qui prouve
que l ' industrie horlogère n'a pas dit encore
son dernier mot. Et c'est là le propre des ex-
positions de signaler aux observateurs atten-
tifs les améliorati ons que peut subir constam-
men t une industri e si nécessairement variable
dans la forme , et si susceptible du « toujours
mieux».

Remarqué , dans le groupe , de fort belles
pendules du Sumiswald , .dont p lusieurs imita-
tions d'anciennes pendules neuchâteloises. Que
cette industrie ne s'est-elle maintenue chez
nous !

Groupe VIII. — Peu fourni. Surtout de
produits pharmaceutiques que le gros du pu-
blic est incompétent de juger.

Groupe IX , — Seclion d'imprimerie : loute
la genèse de la clicherie moderne. — Section

de reliure : d'immenses reliures , où l'idée
d'élégance vient heureusemenl s'allier à la so-
li li.ié. — Sectio n de pho tographie : Peu consé-
i.ua e

Encore, à côté , diverses qualités de papiers.
Groupe X .  — Beaux-Arts : Quatre-vingts ta-

bleaux à l 'huile et à l'aquarelle , une dizaine
de scul ptures , des réclames artisti ques , des
épures diverses et Je tour est donné. Ferdi-
nand Hodler , d'origine bernoise , bal le haut
du pavé. Il fait môme école clans sa patrie
(que c'esl rare !) et plusieurs imitations de son
genre figurent là. Passe encore lui , puisqu 'il a
imag iné de voir les hommes el les choses à sa
manière ; mais espérons qu 'il ne fera pas sou-
che nombreuse. Le monde est déjà assez laid
pourquoi! nenousle rep résente hideux.Ici com-
me à Venise où il a mis sa Nuit et ses Ames dé-
eues, si connues depuis 96) on s'arrête forcé-
ment el longuement devant ses toiles. Ce n'est
pas qu 'on admi re toujours...

Un buste du maître Hodler , par Niedérhàu-
sem, contemple amoureusement son guerrier
ensang lanté .

Groupe XL  — Des bateaux , de tous genres,
des objets de maréchalerie , des travaux en
cuir , voilà en deux mots les éléments du grou-
pe. Ils ne nécessitent pas forcément un ensem-
ble des plus élégants. Quel ques voilures , par-
mi lesquelles un (ou une) automobile , sont ce-
pendant à noter pour leur facture légère.

Groupe XII .  — Industrie des étrangers tou-
risme et sport : On s'arrête avec plaisir devant
l' a t t i rai l  formidable de la maison Knecht ,
bien connue de Ious les amaleurs de l'Alpe.
Des vélos de toute sorte ne font pas trop mau-
vaise figure dans leur barricade de bois.

Pour les amaleurs , remarqué encore des
caries postales très artisti q ues.

Groupe XII I .  — Rien cle bien saillant.
(A suivre.)
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Correspondance Parisienne
Paris, 11 septembre.

La France a accepté avec un calme surpre-
nant le verdict de Rennes. Hors de noire pays ,
l'émotion s'esl tradui te  en tenues p lus vi-
brants , elle s'esl vue moins déconcertée que
chez nous par la singulari té du jugement.

Notre calme actuel est-il l ' indication d' une
détente ? Non.

Pour le moment , on attend l' arrêt que ren-
dra le Conseil de révision mililaire sur le re-
cours en cassation. On commence à ferrail ler
sui' les irrégularités pouvant entraîner l'an-
nulation du jugement ; tous les jours , on in-
dique de nouveaux cas de cassation. On atta-
que jusqu 'au libellé de la sentence , qui , d'a-
près quel ques-uns , ne serait pas correctement
établi. Mais ces détails d'ord re concret n'ont
pas le don de passionner l'opinion.

On s'occupe davantage dans le public de la
queslion de savoir si sur les dix ans de déten-
tion qu 'a à faire Dre y fus on peut déduire les
cinq ans passés à l'Ile du Diable , el si la libé-
ration conditionnelle est acquise de droit au
condamné. Les avis sont partagés, même entre
révisionnistes. Tout cela ne lardera pas a ôtre
éclairci.

Mais une rumeur beaucoup plus grave pa-
raît dominer ces débats , quoi que col portée
sous le manteau. On attribue à des officiers de
l'élat-major le p rojet de toutchtimbarder pour
ruiner notre organisation parlementaire et
établir le pouvoir personnel , en réalité pour
épargner au général Mercier el à ses amis de
nouveaux supp lices. Ce serait donc un coup
militaire , qu 'encouragerait le spectacle de la
rue Chabrol où une poignée d'hommes tienf
en échec les forces de police et le gouverne-
ment. Je ne vous répète cette rumeur qu 'à ti-
tre de renseignement et sans en garantir l'au-
thenticité. En tout cas, elle prouve qu 'en dé-
pit des apparences de tranquillité , il règne
par-dessous une certaine nervosité.

Après quel ques jours de repos, nous ver-
rons des manifestations non-équivoques cle
nouvelles hostilités enlre les partisans du ré-
gime parlementaire et du pouvoir personnel,
attendu que les amis des incul pés du complot
orléaniste sont décidés à présenter une \ iva
résistance à l' action de la Haute-Cour de jus t ice ,

C.-R. i\
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Pour fr. HE@Ô
on peut s'abonner à L'IMPARTIAL dès
maintenant jusqu 'à fin décembre 1899, franco
dans toule la Suisse.
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LE

PAR

Arthur DOURLIAC

« Pourquoi avoir quitté ainsi votre maison, vos
amis, celui qui allait être votre époux et qui eût été
Bi heureux d effacer sous les fleurs jusqu 'au souve-
nir de vos douloureuses années '.' Pourquoi avoir
ainsi retiré votre main de la mienne et m'avoir
refusé le droit de soutenir vos pas chancelants dans
le chemin si rude? Pourquoi une maladroite indis-
crétion ou une pertidie odieuse...

— N'accusez personne , mon ami, le hasard , ou
plutôt la Providence a tout fait , et la feuille révéla-
trice , un de ces vieux journaux que vous aviez si
ingénieusement supprimés, enveloppait un paquet.

— Ohl
— Laissons cela. Comment avez-vous découvert

ma retraite 1?
— Hélas 1 je vous ai cherchée longtemps en vain.

Dans tous les pays que vous avez parcourus, en
Angleterre, en Allemagne, en Italie, j'ai suivi votre
trace, mais en Bel gique je l'ai perdue, et je désespé-
rais de jamai s vous revoir quand la lecture d'une
revue médicale publiant une étude fort intéressante
sur la transfusion du sang, signée d'un jeune in-
terne, Jean Cauvy, de Saint-Quentin, me décida à
traverser l'Atlantique... Et me voilà.

->- Pourquoi ?

Repro duction autorisée pour les journaux ayant
un traité avec la Société des Gens de Lettres.

— Pour vous voir , d'abord , pour vous répéter en-
suite ce quo je vous ai dit, ce que je vous aurais
répété tous les jours , sans votre fuite : Jo vous
aime, je vous ai toujours aimée, vos malheurs n'ont
fait que grandir mon estime et mon admiration
pour vous. Soyez ma fc \ permettez-moi d'ôtre
le père de Jean et de Luc;,.

— O'est impossible.
— Pourquoi?
— Comprenez-moi bien , mon cher William. J'ai

une sincère amitié pour vous. G'est près de vous,
de votre père que j' ai passé les plus douces heures
de ma vie, et j'ai souvent regretté que nos destinées
aient été séparées, je peux vous l'avouer maintenant
que j 'ai des rides. Mais je ne puis être votre femme
pas plus aujourd'hui qu hicr ou que demain. Il n'y
a là ni excès d'humilité , ni excès d'orgueil. Je me
crois toujours digne de vous , mais je me suis vouée
à une lourde tâche dont rien no doit me distraire,
ni d'autres devoirs , ni d'autres affections. Une seule
idée m"a soutenue dans l'effroyable commotion où.
j 'ai failli laisser ma raison , et mo soutient depuis
vingt ans : racheter un passé de honte et de crime,
forcer le respect et l'estime de tous , non pour moi,
mais ponr mes enfants, les siens I

— Ma pauvre amie!
— Je veux que mon fils puisse jeter son manteau

d'honneur sur le cercueil de son père, que son nom
soit entouré d'une telle auréole que la tâche d'infa-
mie disparaisse sous son rayonnement. Pour cela,
je l'ai élevé sévèrement , durement parfois , l'en-
voyan t le premier au danger, lui enseignant l'abné-
gation, l'héroïsme, faisant bou marché de sa vie...
et pourtant?... J'ai lutté, j ' ai souffert; l'œil fixé sur
le but à atteindre , je n'ai pas regardé les pierres du
chemin : je voulais vaincre, je vaincrai.

— Non , Hélène, vous serez vaincue. Vous vous
heurtez à quelque chose de plus dur que le roc, de
plus résistant que le diamant... Rien n'a de prise
contre un préjugé ! Comme Jacob luttant avec
l'Ange, on épuise vainement ses forces et son cou-
rage dans co combat inégal contre la sottise hu-
maine. L'homme le plus lier de sa liberté , de son
indépendance est l'esclave de mille liens presque
invisibles qui le clouent au sol, tel Gulliver à Lilli-
put. Moi qui vous parle , je n'oserais affirmer être
absolument exempt de préjugés , mais je crois en
avoir aussi peu que possible... Est-ce dire que je
braverais ceux des autres? Jamais, au grand ja-

mais ! S'attaquer à un préjug é 1 il n'y a qu'une
femme pour avoir une pareille audace.

— Vous voudriez me décourager.
— Non, je voudrais vous convaincre . Votre con-

duite est sublime, mais s'élever trop haut , planer
au-dessus des faiblesses humaines, c'est encourir la
haine de tout ce qui rampe. Le hibou ne saurait
pardonner à l'aigle de regarder le soleil en face.

— Si vous entendiez quel concert d'éloges au nom
de mon Jean !

— Si vous aviez entendu quelles insinuations per-
fides , pires que les pires calomnies, sifflaient tout à
l'heure X mes oreilles !

— Mlle Doucelard?
— Oui.
— Elle ne m'aime pas.
— C'est-à-dire qu'elle vous déteste.
— Je ne lui ai cependant rien fait.
— Raison de plus. Oh! c'est une variété de vipère

plus dangereuse que celle de nos forêts : la vipère
de petite ville ! et rien ne prévaut comme son venin.
Croyez-moi donc , mon amie, abandonnez un rêve
impossible, le réveil serait trop cruel , et si votre
âme est assez forte pour supporter de nouvelles
épreuves, songez à vos enfants qui ne seraient pas
épargnés.

— C'est justement pour euxl...
— Siivez-vous ce qu'il fallait faire , pour eux l

continua chaleureusement l'Américain. U fallait
accepter la main d'un brave homme qui leur aurait
donné son nom et qui les aurait si bien aimés que
jamais ils n'auraient songé à un autre père. Il fal-
lai t rester là-bas , où vous étiez aimée et respectée
de tous, où vos enfants, devenus les miens, auraient
grand i , vécu et seraient morts dans l'ignorance.

— Jusqu'au jour où une fatalité , un hasard, une
malad resse leur aurait appris aussi la vérité, inter-
rompit douloureusement Mme Cauvy; et. ce jour-là ,
où auraient-ils trouvé la force de supporte r un pa-
reil coup ? Hélas 1 mon bon William , la conscience
seule peut vous aider à marcher sur des flots de
boue.

— Mais enfin I qu 'ont-ils à expier ? qu'ont-ils à
répare r, les pauvres innocents !

— Je n'ai parlé ni d'exp iation , ni de réparation ,
mais de rachat I La loi ancienne dit : Les fautes
des pères retomberont sur les enfants . Le préjugé
moderne, plus respecté encore , dit : Tel père, tel
f l l s ! mais il oublie la mère ! Je ne suis qu'une
femme et une chrétienne, je ne me révolte pas con-

tre l'une, mais je pro teste contre l'autre. Il existe
entre le père et l'enfant un lien indestructible. Leur
solidarité me semble donc logique et natuielle...

— Per exemple! G'est une loi ini que et barbare,
chacun n'est responsable que de ses propres actes.

— Refuseriez-vous d'acquitter les dettes de votre
père ?

— Lui a payé la sienne...
— Oh I ne mo rappelez pas cela, William I s'écrie-

t-elle en tendant les bras comme pour repousser
une effroyable vision ; ne me rappelez pas que ce
jour-là j 'ai manqué à mon devoir.

— Vousl
— Pourquoi votre affection m'a-t-elle caché la

vérité ! laissant ce malheureux seul , abandonné à ce
moment suprême où j'aurais dû être près de lui
pour le soutenir, le consoler.

— Lui I s'écria M. Parker avec une violente Indi-
gnation , un misérable qui vous avai t abreuvée de
dégoût et avait empoisonné votre vie avant de
déshonorer votre nom.

— Jo l'avais épousé, comme on dit cbez vous,
William , pour le bien comme po ur le mal. D'ail-
leurs, il n'avai t pas toujours été le criminel endurci
de la fin , il aimait ses enfants , il m'avai t aimée, ne
fût-ce qu'un jour!...

— Et moi , je vous dis que vous auriez dû arra-
cher cette page du livre de votre vie , et rien garder
de cet homme , pas plus sa mémoire que son nom.

— Et ses enfants?
M. Parker ne répondit pas et tira violemment ses

favoris par un geste machinal lorsqu'il était à bout
d'arguments.

— Enfin ! reprit-il d'un ton bourru , dissimulait
mal sa profonde émotion, si vous vouliez absolu-
ment porter votre croix , vous auriez bien pu me
laisser vous soulager un peu de ce fardeau. Dieu
lui-même ne refusa pas l'aide de Simon en gravis-
sant son calvaire.

— La vôtre m'eût été précieuse et chère , aijy,
mais je mo serais reproché d'entraver votre exis-
tence, de paralyser votre avenir.

— Vous préfériez me laisser vivre et mourir es
vieux garçon égoïste et maniaque. Grand merci I

— Mon bon William !
— Pas bon à grand chose, à ce qu 'il ;t! pu

même à protéger une femme et des enfants.

[ A  suivre).

Silice (m lie

BANQUE FEDERALE
(Société anonyme)

LA CHAUX-DE-FONDS

UOP.BS DES CHANGES, le 13 Sept. 1899.
Nous sommes aujourd'hui , sauf variations impor-

tantes, acheteurs en compte-courant , ou au comptant,
moins Vi 7° <le commission , de papier bancable sur :

Esc. Cours

! 

Chèque Paris 100.35
Court et petits effets longs . 3 100.35
2 mois ) acc. françaises . . 3 1UU.37V ,
3 mois j min. fr. 3000 . . 3 100.40

(Chè que rain. L. 100 . . .  iz.36
i™ ,!*». Court ct petits effets longs . 31/, 25 34V,bonures u moi . . acc ang |aises _ _ 3Vj 25.33V,

(3 mois i min. L. 100 . . . 31/, .25.33

! 

Chèque Berlin , Francfort . 123.95
Court et peti ts effets longs . 5 123 95 ï
2 mois ) acc. allemandes . 5 123.97 1.'.
3 mois j  min. M. 3000 . . 5 123 .98"/.

! 

Chèque Gênes , Milan , Tarin 93.35
Court ct petits effets longs . 5 93 40
2 mois , 4 chiffres . . . .  5 93.45
3 mois, 4 chiffres . . . .  5 93.50

(Chèque Bruxelles , Anvers . 100.15
Belgique i2 k 3 mois , trait.acc .fr. 3000 3V, 100.1?'/»

Nonac , bill., mand., 3eUch. 4'/» 100.15
.„.,.., Chèque et court 4V» 2C9 20
nîr.io,,! 2i 3mois. trait , acc, Fl.3000 4 1/, 2(19.25nou8ru - Nonac., hill., inand., 3et4ch. 5 209.20

Chè que et court 4'/, 210.10
Vienne.. Petits effets longs . . . . 4V, 21(1.10

(2 à 3 mois, 4 chiffres . . . 41/, 210.15
New-York 5 3.21V»
Suisse .. Jusq u 'à 4 mois . . . . .  5 /„

BiUets de banque français . . . .  (Ou 327.
» » allemands . . . .  123.92VÏ
. n russes 2 <îùV a. » autrichiens . . . 209.00
. » anglais 25.34'/»» n italiens 53 30

Napoléons d'or 100.35
Souverains ang lais 25.31
Pièces de 20 mark 24.78V,

avis officiels
DE LA

Commune de la Chaux-de-Fonds

Avis dejolice
Il est rappelé au public que les feux à

proximité de la ville (art. 43 du Règle-
ment général de police) et dans l'intérieur
des forêts (art. 52 de la Loi forestière),
sont sévèrement interdits

Les contrevenants seront poursuivis de-
vant l'autorité compétente.
11113-2 Direction de Police.

Magasins
A LOUER

avec ou sans logements, ainsi que des lo-
gements de i a 5 chambres avec toutes
les dépendances nécessaires, pour St-
Marti n , dans une nouvelle construction , à
la ruo de la Gare , à Neuveville, pouvant
servir à tous genres de commerce ; pas-
sage très fréquenté , à proximité de la
place du Marché , du débarcadère , de la
poste et de la Gare. Conditions très favo-
rables. — S'adr. à M. A. SCHENK. né-
gociant , X Neuveville (Berne). 10884-1

k REMETTRE
dans un centre du Jura , un commerce de

Tabacs, Epicerie et Mercerie
vastes magasins sur un très bon passage.
Avenir assuré. — S'adr. avec références
sous B, V, 8162, au bureau de I'IMPAR -
TIAI,. 8162-21*

Café-Boolangerie
A louer pour Saint-Georges 1900 une an-

cienne boulangerie bien située et un café,
avec de grandes dépendances. 11127-2

S'adresser au bureau do I'IMPARTIAL.

Poir faMniiyteliers, nie...
Parc 94. A louer en bloc ou séparé-

ment , tout le rez-de-chaasséc. Hau-
teur des locaux , 3 m. 85 La distribu-
tion intérieure peut-être modifiée ;
on serait également disposé pour pre-
neur sérieux, à percer de nouvelles
fenêtres.

S'adresser Etude Eug:. Wille et Doct.
Léon Itobcrt, avocats et notaire, rue
Léopold-Robert 58. 10811-3

GÉRANCE D'IMMEUBLES

Charles-Oscar DUBOIS
Rue du Parc 9

A louer de suite :
Temple-Allemand 103. 3me étage de 2

pièces et dépendances. 10441-5

Pour le 11 Novembre 1899
A.-WI.-Piaget 47. ler étage de 2 pièces,

alcôve, corridor et balcon. 10i'i2
Progrès 93a. ler étage, 3 pièces, alcôve

et corridor. 10443
Progrès 97. Pignon de 2 pièces et dé-

pendances.
Progrès 1. 2me étage de 2 pièces, au so-

leil. 10444
Doubs 139. ler étage de 3 pièces, corri-

dor et tourelle.

Tl°An_f*6 A vendre 30 toises de beaux_____ 1 Vuv9i troncs, pris sur place ou
rendus à domicile. — S'adr. à M. Ch. Jo-
bin , aux Bois. 11020-1

A la même adresse , on demande à ache-
ter un potager à deux feux.

A vendre plusieurs VOlTUUliS, soit
Breaks, lMiaélons et une Voiture à
capote (essieux Patent). — S'adresser à
1 Hôtel de l'Aigle. 10902-1

TO» gjg jjgg «gft» gjg jgg
Le Gorricide Bourquin

guérit sûrement et sans danger

Cors, Durillons, Fermes
Prix du flacon. 1 fr. 25.

Envoi au dehors contre lfr. 35en timbres-
poste. 667-98*

DÉPÔT UNIQUE

PHARMACIE BOURQUIN
39, rue Léopold Bobert 30.

_$g_ __ &  •&& •&& 4!& 4!&

Pour le 23 Avril 1900
à louer rue du Nord 50, plusieurs AP-
PARTEMENTS parquetés , de 3 pièces,
avec alcôve éclairé , corridor et balcon,
plus 2 appartements de 2 pièces, lessive-
rie et cour.

S'adr. à M. Charles-Oscar DuBois,
géran t, rue du Parc 9. 10U5-7

Restaur ant
à vendre de suite à PARIS. Situation
snperbe près du Village Suisse. Pour
renseignemnts, s'adresser à M. Clu Ri-
chard , rue Saint-Sauveur 'iS , X
PARIS. 11014-1

âliiii
pour St-Martin 1899, les LOCAUX occu-
pés actuellement par le magasin d'épice-
rie, rue du Progrès 77. Ces locaux peu-
vent être utilisés pour tout genre de com-
merce ou d'industrie.

S'adr. à l'Etude Ch.-E. Gallandre , not.,
rue du Parc 52. 10411-3

BomesMques-vachers
On demande pour l'Allemagne, 35 à 40

domestiques sachant traire. Gages de 35
à 40 fr. par mois pour commencer. Pen-
sion suisse. Entrée le 1er octobre. — Pour
tous renseignements , s'adresser à M. Ar-
nold Waelti, Petit-Martel, Ponts. 10938-2

JSLdJBLMJW *
QE „ -ï fournirait deux fois par jour

1*-*. du lait à un magasin de la
localité , de suite ou pour époque à con-
venir. — S'adr. sous chiffres A. C. 11017
au bureau de I'IMPABTIAL. 11017-1

Etude de Me A. JOLISSAINT , notaire à St-Imier

USINE à. GAZ
A VENDRE

A vendre de gré à gré et pour cause de cessation d'exploitation , les immeubles
appartenant à la Compagnie du Gaz en liquidation , à St-Imier, et comprenant notam-
ment les bâtiments ayant servi d'usine à gaz , avec toutes dues dépendances , habita-
tion , halle , remise, hangar , assises, aisances et jardins , ainsi qu'un gazomètre pou-
vant encore être utilisé ; le tout d'une superficie de 42 ares et estimé au cadastre à
fr. 59,250. 9916-2

Ces immeubles , par leur situation à proximité immédiate de la gare de St-Imier,
pourraient être utilisés pour n'importe quelle industrie. — Force motrice à disposi-
tion.

Entrée en jouissance : 11 novembre 1899. Conditions favorables.
Adresser les demandes do renseignements et les offres par écrit en l'Etude du

notaire soussigné, d'ici au 15 octobre 1899.
Saint-Imier, le 9 aoùt 1899.

Par commission :
(non-t598-2.i) " Adli.Jolissaiut,

ii iiinimi iimiiii mini IIIIII IIIIII IIIIIIIII in I IIIIII IIII IMI min i minium mm mil II IIIII IIIHHI I I I

I r

^ vous voulez faire des
f̂ejl_y TH^^JT ^E^^^K-lr ^ __ ^^ _f ?^^__r Sri

ff rANNONCES i*tt* Alill UllVlJIJ 1
^^ 

dans n'importe quel journal
604 11 adressez-vous à

l'agence de publicité

| HAASENSTEIN & VOGLER |
LES

PASTILLES-PECTORALES. CALMANTES
du D1 A. BOURQUIN, pharmacien

guérissent rapidement Rhumes, Bronchites, Catarrhes
PEIX DE LA BOÎTE : "t FRANC 148-70*

Dépôt unique : Pharmacie BOURQUIN, rue Léopold-Robert 39

Boucherie-Charcuterie J. SCHM IDIBER
RUE DE LA BALANCE 12

— 9-  W*

__POJL*C îrais à S S cent, le demi-kilo.
Lard à fondre à 65 c. le demi-kilo.
Saindoux à fondre à 75 cent, le demi-kilo.
Excellents Filets dessossés, fumés et salés, à 70 cent, le demi-kilo.
ESt

as°Zie
S
en

en l̂ B Ct MOUtCD ^MEDES l.apillS fallS
Saindoux fondu , à 75 c. le demi-kilo. Saucisse au foie , à 60 c. le demi-kilo.

17417-68 Se recommande.

GRAND CHOIX DE

LAINES
M de Hambourg, Schaffliou - rj.

>S| se , Anglaise , Terneau , m
S Mohair, Soie, Décatie et ||
9 Autruche. — LAINES pour M

Sous-Vêtements
¦ pour messieurs, dames et enfants , g

PÈLERINES
en laine des Pyrénées. I

Bérets et Casquettes

i Au UZAI NEUCHATELOIS g
I Modes — Corsets — Gants g

Graisses de Boeuf
¦ i —

La boucherie L. BICKART, Bâle, livre dana
toute la Suisse franco contre remboursement :

GRAISSES les 10 kg. les 25 kg. les 50 kg.
à à à

de rognon Fr. 10.— Fr. 22.50 Fr. 40.—
ordinaire „ 6.— „ 12.50 „ 20.—

10529-2



Bruxelles , 9 septembre.
Un cyclone, renversant , balayant tout sur

son passage, n'eût certes pas causé tel effroi
que la nouvelle de la condamnation du capi-
taine Drey fus. Rien ne saurait décrire l'état de
nos rues. Les camelots aux « éditions spécia-
les » ne savent où donner de la tôte ; on s'ar-
rache les journaux , on cherche les détails sur
l'édifiante nouvelle. Personne qui n'ait un jour-
nal à la main ; comme en un jour de catastro-
phe, les fenêtres s'entrouvrent , des femmes
apparaissent , cherchant à comprendre , à dis-
tinguer ce que crie le marchand de gazettes :
« D'mandez la condamnation de Drevfus ! »

La foule commente , critique ; l'ahurissement
se lit sur tous les visages ; conclusion una-
nime : t G'est dégoûtant , c'est monstrueux ! »

Je ne donnerais pas quatre sous, en ce mo-
ment de la peau de l'individu qui s'aviserait
ici d' appuyer cet inqualifiable verdict. L'arrô t
de 1899 est une ini quité monstrueuse , visible-
ment et froidement préméditée ; c'est un défi
à toute justice , à loule civilisation , à toute hu-
manité ; c'est une société entière qui rétro-
grade de plus d'un siècle vers les âges mau-
vais...

Quel désastre que cet écroulement du droit ,
que ce triomphe du crime ! Je plains du plus
profond de mon âme l 'infortuné Dreyfus , son
admirable femme et tous les vaincus de leur
cause.

Je plains , plus profondément encore, la
France dont tous les cœurs porteront le deuil
pour la justice et la vérité.

Cette journée du 9 septembre 1899 est, au
point de vue mora l , une journée aussi néfaste
que celle de Sedan , et elle aurait pu ôtre, mo-
ralemen t, une journée de .solej l , ¦ une journée
d'Austerlilz , que tous les amis de la France
eussent.salué avec des transports de joie !

Après Max Régis , de passage ici la semaine
dernière, c'esl Georges Thiébault , qui croit
nous honore r en venant « villégiaturer » à ce
qu 'il dit (bien forcément , hélas !) à Bruxelles.
A chaque son z'oiseau : vous avez Rochefort , le
transigeant, nous avons les fougueux antisé-
mites : il est vrai qu'ils n'en mènent pas large
ici et se rendent compte du peu de cas que
l'on fait ici deleurs personnes el de leurs idées :
¦«rieux tout de môme, ces hommes qui , chez
Sx,'n 'ont pas assez du dicti onnaire pour y

f 
miser tous les sarcames des épilhètes malveil-
ants à l'adresse des étrangers dans une affaire

qu'émeut à juste litre l'humanité entière , et ,
dès que lem sécurité chez eux est en péril ,
bénissent le premier train qui les emport era
sur le sol étrange r, qui devient alors , en
phrases exubérantes , le sol hospitalier. M'est
avis qu 'il serait bon de leur fourre r le nez
dans leurs insanités , qu 'ils adressaient alor s
de chez eux aux étrangers.

** «¦

De graves événements se préparent ici ; oc-
cupée par l'Affaire l'attention est toute autour
fle celle-ci ; et dire que la Belg i que traverse
la crise la p lus aigiie depuis sa fondation ,
crise toute politique , de laquelle tout est à
prévoir , sauf du bon. J'en reparlerai.

MAH -BEER .

LETTRE DEJBRUXELLES

LE PROCÈS DE RENNES
M. de Pressensé, dans l'Aurore, fait remar-

quer que les juges de Dreyf us ont oublié , dans
leu r verdict , de déterminer la période pen-
dant laquelle, après l' achèvement de sa déten-
tion , le condamné serait soumis à la surveil -
lance . Le texte du code mili laire établissant
formellement que, une fois la peine appli quée,
il y a lieu d'imposer au détenu libéré cer-
taines conditions de contrôle et de résidence,
le jugement serait par cet oubli môme frappé
de nullité.

— Les derniers trains ont emporté dans la
nuit  de dimanche à lundi les dernières per-
sonnes venues à Rennes pour le procès. Il ne
reste plus que trois ou quatre journalistes et
quel ques employés télégrap histes venus de
Paris pour mettre un peu d'ordre dans les
comptes. En effet , il n 'a pas été expédié du-
rant tout le procès moins de huit  A neuf mil-
lions de mots. Les recette s se sonl élevées à
enviro n 430.000 francs pour la seule journée
de samedi. On estime à 3000 le nombre des
télégrammes expédiés dans loutes les dire c-
tions pour annoncer l' arrô t du conseil de
guerre.

— On annonce que les membres du conseil
de guerre se sont réunis lundi après midi
pour décider s'ils signeront un recours ten-
dant à éviter à Dreyfus la scène de la dégra-
dation.

— On croit que la marche à suivre pour le
règlement ultérieur de la condamnation de
Rennes serait la suivante :

Après le pourvo i en revision , le dossier se-
rait envoyé d'urgence à Paris, où siège le con-
seil de revision. Ge dossier serait examiné par
l'autorité compétente, qui choisirait le rap-
porteur auquel le dossier serait remis. Le
rapporteur ferait un rapport détaillée à là
commission désignée à cet effet, qui statue-
rait sur le bien-fondé des faits allégués ; puis
le conseil de revision jug erait en dernier res-
sort.

Si le conseil cassait le jugement , l'accusé
serait traduit devant un nouveau conseil de
guerre. En cas contraire , la peine infli gée de-
vrait recevoir son plein effet.

(Ju «monument expiatoire».
Le Siècle annonce « qu'il ouvre une sous-

cription pour l'érection d'un «monument ex-
piatoire » en commémoration du jugement
rendu , le 9 septembre 1899, par cinq juges
du conseil de guerre de Rennes.

Le monument sera élevé sur la place du
Palais de Justice de Rennes, en face de la
statue de La Ghalotais.

Il portera l'inscription suivante :
«Ge monument a été éri gé pour rappeler

que , le 9 septembre 1899, cinq juges du con-
seil de guerre réuni à Rennes en vertu de
l'arrêt solennel de la cour de cassation du 3
juin 1899, ont , au mépris de l'évidence , ren-
du un jugement infâme condamnant Dreyfus
innocent pour sauver le général Mercier et
ses complices de la responsabilité des crimes
de forfaiture , faux , faux témoignages, attentat
oontre la sûreté de l'Etat dont ils s'étaient
rendus coupables .
: « Les cinq juges qui ont commis ce crime

judiciaire et que ce monument a pour but de
vouer au mépris et à l'exécration de chacun
sont : le colonel Jouaust , président ; le lieute-
nant-colonel Brongniart ; les commandants
de Bréon , Profilet et Merle.

« Les deux juges qui ont osé leur opposer
la vérité et la justice sont les cap itaines Beau-
vais et Parfait.

« Passant , maudis les premiers et honore
le seconds. »

Cinq ou dix ans ?
Un rédacteur du Temps a demandé à Me

Mornard si les cinq années passées par Drey-
fus à l'ile du Diable comptent dans sa peine ,
et si elles comptent double , en vertu de la loi
de 1873 sur la peine-cell ulaire.

— Les cinq années de l'île du Diable comp-
tent certainement dans les dix années qui ont
été infligées à Dreyfus ; mais elles ne comptent
pas double : la loi de 1875 ne prévoit , comme
peine cellulaire comptant double , que la peine
A'emprisonnement , mais non celle de détention.
Le capitaine Dreyfus a donc à subir encore
cinq ans de détention.

— Sait-on où le capitaine Dreyfus subira
sa peine ?

— C'est une question qui sera décidée ad-
minislrativement.

LA PRESSE SUISSE
et le jugement de Rennes

Le Journal de Genève :
Le seul revers de la médaille , mais il suffit

de n'y point penser, c'est que tout le monde
civilisé sait que celui qu 'ils viennen t de con-
damner est un innocent , ensorte qu 'il se pour-
rait bien que leur réputation de sagesse et de
sage sévérité ne franchit pas les frontières du
pays natal.

Quant ù la France que certains s'imag inent
peut-être avoir sauvée à j amais des angoisses
et des querell es de l' affa i re Drey fus, nous ne
savons trop si elle aura à se félicit er beaucoup
de cette journée. L'histoire nous apprend en
effet que ce qui fait la supériorité d'un peup le
sur un antre , c'est son esprit de just ice et son
respect de la vérité. Et à ce double point de
vue, nous ne savons si les cinq j uges de Rennes
ont rendu ce jour-là un bon service à leur
pays.

Quant auxquestions. c'est-à-d i re auxaffa i res
qui préoccupent l'opinion , surtout celles qui
touchent au domaine de la conscience, nous
savons qu 'elles subissent des écli pses, mais
qu 'elles ne meure nt point.

Elles subissent des éclipses momentanées et
on les croit éteintes, mais elles se rallumen t
et flamboient comme des soleils.

** *La Suisse :
La condamnation pure et simple de Dreyfus

était une solution navrante , mais intelligible.
Sa condamnation , avec circonstances atté-
nuantes , à dix ans de détention , est une solu-
tion juridi quement monstrueuse et inintelli-
gible. . ' . ' . '.
• Ou Dreyfus a trahi , et aucune circonstance
quelconque ne peut l'excuser ; ou il n'a pas
trahi et il devait être acquitté. On ne peut
sortir de ce dilemne.

Le jugement de samedi est le digne cou-
ronnement de ce fantastique et macabre pro-
cès, où toutes les règles du droit ont été ou
bafouées ou paradiées. Les témoins diri geant
les débats ou soutenant l'accusation , la parole
refusée à la défense, les témoins essentiels
écartés dès qu 'ils sont supposés à décharge ,
et, pour comble, l'accusateur public sommant
la défense de faire la preuve de l'innocence du
prévenu , au lieu de rapporter lui-môme la
preuve de sa culpabilité !

* *
Le National Suisse :
Ah ! mais non ! c'est un verdict qui ne con-

tentera personne.
Car si le capitaine a trahi , il est indigne

des circonstances atténuantes. S'il est coupable
et que, mû par on ne sait quel sentiment
d'aberration , il ail causé dans son pays l'agi-
tation qui le bouleverse aujourd'hui , au lieu
des circonstances atténuantes , c'est une aggra-
vation de peine qu 'il méritait. Que signifient
ces circonstances atténuantes alors qu 'en 1894
les juges avec moins de dossiers, avaient con-
damné à l'unanimité ? . ... 

Mais le capitaine est innocent , deux des. ju-
ges l'ont senti , et alors c'est la réparation qui
s'impose éclatante , et qui ramènera le calme
d'autant plus vite qu 'elle sera plus complète
et moins tardive ;

La chose jugée n 'est point un dogme, a dit
M. Trariëux ; au-dessus d'elle il y a la loi qui
permet la réparation de l'erreur judiciaire , ce
qui fait que , à cette heure sans doute , le capi-
taine , s'adressant à la loi , a demandé l'annu-
lation du procès de Rennes, 11 a eu raison ,
mais la France sera derechef consumée par
l'Affaire. La noble épouse du condamné conti-
nuera son existence de veuve en face.de ce
monde qu 'on dit civilisé et pitoyable; les deux
en fants grandiront loin des baisers et des ten-
dresses paternels si nécessaires à l'éclosion de
leur jeune âme , tandis que lui , l'innocent , le
martyr , gravira un second calvaire , plus ter-
rible que l'autre encore , parce que , comme
au cours du premier , son cœur ne sera plus
remp li de confiance dans la bonne foi des
chefs , illusion qui console et soutient.

Et voilà ce qu 'ont fait les juges.

La Gazette de Lausanne :
Résumons.
A supposer une cul pabilité quelconque de

Dreyfus — el il est possible que loute son in-
dignité consiste à n 'avoir pas voulu s'associer
à une manœuvre malpropre de ses chefs , à
n 'avoir pas voulu se fa ire l'Henry conscient
d'une canaillerie.

Dreyfu s, de par la sentence du 9 septembre
1899, "est formellement innocenté du crime
que lui a imputé le jugement du 22 décembre
1894.

Le jugement de 1899, attentivement exa-
miné , esl la mise au pilori des auteurs res-
ponsables de la condamnation de 1894.

* 3|c

Le Bund :
Ce n 'est qu 'avec appréhension que l'on

peut attendre les suites qu 'aura celte journée
de malheur pour la France. Un coup d'œil
dans la presse allemand e , autrichienne , ita-
lienne et anglais e, suffit , pour nous appren-
dre jusqu 'à quel point la France est outragée ,
méprisée. Dans les monarchi es voisines , on
a hâte d'affirmer que l'Etat républicain a ,
une fois de p lus , fait preuve d'insuffisance.
On oublie que ce sont plutôt les fondements
monarchi ques , cette idolâtrie de l'armée , de
l'aveug le obéissance , qui sont tout le con-
tra i re des principes démocrat iques , qui ont
mis la France dans une pareill e situation 

Ce n'esl pas parce que la France est Répu-
blique , mais bien parce qu 'elle ne l'est pas
encore assez, que ce pays se trouve dans une
situation où le Droit sacré commence â s'ébran-
ler , où l'insécurité semble augmenter de jour
en jour 

De Saint-Pétersbourg :
Les Novosti critiquent vivement le verdict

de Rennes, et déclarent que la nouvelle con-
damnation de Dreyfus , à la suite des débats
menés par les généraux Mercier et Roget, sou-
lèvera dans tout l'univers le môme sentiment
de réprobation.

Le. grand journal russe manifeste le regret
profond qu 'à la suite de l'admission du témoi-
gnage de 1' « aventurier Gzernuschy» , on ait
cru pouvoir refuser les dépositions Schwartz-r
koppen et Panizzard i, qu 'on sait irréfutables.

Notre confrère conclut que le jugement de
Rennes n'est pas le dernier tableau de .cette
tragédie ; qu 'il faudra bien que tôt ou tard
l'innocence de Drey fus soit proclamé.', et
qu 'aucun verdict ne peut rien changer à cela.

* * *
Les Wiedomosti expriment le môme senti-

ment, déplorent la brutalité des passions anti-
juives qui ont créé une situation désastreuse
pour la France , et décl arent que le verdict de
Rennes , où l'on a vu la liberté des juges si
manifestement influencée « par la grande si-
tuation de certains témoins », est de nature à
décourage r ceux qui attendaient , de la vieille
Europe des leçons d'humanité et de justice.

* * *
Les Neueste Nachrichten déclarent que le ju -

gement de Rennes demeurera une « énigme »
pour le monde entier , et s'étonnent que la jus-
tice militaire puisse n'être point tenue à fo r-
muler publiquement les motifs qui dictent ses
sentences.

Ce sont là, dit le journal allemand , d _ ..; pro-
cédés de « justice prétorienne » que ne sau rait
accepter sans protestation le monde civilisé.

La presse antisémite triomphe naturelle-
ment en termes violents , là-bas comme chez
nos voisins.

* * *
Le journal socialiste Vorwàrls attaque vio-

lemment le verdict. Il ' y voit une source de
conflits nouveaux , pour un avenir rapproché.

La presse libérale est unanime à décl a rer
ini que la sentence des juges de Rennes.

* *
De la Gazette de Voss :
( Si la Cour de Rennes était le gouverne-

ment de la France , si , à côté de l'Echo de Paris,
il n'y avait pas le cabinet des ministres à Pa-
ris, de pareilles insultes à l'adresse de l'Alle-
magne auraient pour suite des comp lications
qui pourraient bien de nouveau , pendant
toule une nuit , mettre aux abois M. Mercier ,
claquant des dents, en fixant le vide , comme
hypnotisé et paralysé dans l'attente du danger.
Mais M. Jouaust n'est poinl la France , et louto
la horde des anlidreyfusards n'est point le
gouvernement. C'est pourquoi l'Allemagne
peut tranquillemen t observer la tournure que
prendront les choses, persuadée que cette
iniquité ne frappera que les Français eux-
mêmes. •

LA PRESSE ÉTRANGÈRE

France. — Paris, 11 septembre . — M. Sé-
bastien Faure a été remis en liberté provisoire,
aucun témoin ne l'ayant reconnu parmi les
agresseurs du commissaire de police Goulier ,
dans la bagarre du 20 août dernier. .

— Assassins découverts. — Une affaire mys-
térieuse et extraordinaire s'était produite l'hi-

; ver dernier à Nancy. Un malheureux jeune
homme, M. Pinglé, fut assassiné un soir dans
un chemin désert.

Un peu avant , un honorable négociant , M.
Mathis , mercier en gros, avail reçu plusieurs
lettres le menaçant de mort s'il ne versait pas
50,000 francs el lui disant que, pour lui prou-
ver que ce n'était pas une vague menace et
qu 'on ne reculerait pas devant son propre as-
sassinat , un homme serait tué sous peu .

Le lendemain de la mort de Pinglé, il rece-
vait une nouvelle lettre lui faisant observer
que l'assassinat annoncé étail consommé et re-
nouvelant la sommation d'avoir à verser les
30,000 fr. aux meurtriers . Le dernier délai
fixé était le 23 avril.

Pendant plusieurs mois, M. Mathis vécut
dans des transes et sa maison fut gardée.
Toutefois l'échéance fatale fut largement dé-
passée sans qu 'aucune tentative eût été fa ite
contre lui.

Cette affa i re avait été classée. Les auteun
viennent d'être découverts.

Nouvelles étrangères :



Un jeune brigadier-fourrier du 8me d'artil-
lerie, nommé Tonnelier , arrêté ces jours der-
niers pour vol de bijoux , est l'auteur des let-
tres de chantage. II déclare les avoir écrites
sons la dictée du maréchal des logis Monnier ,
actuellement en état de désertion et réfugié
à Bruxelles.

Un mandat d'arrestation vient d'être lancé
contre lui. Monnier serait l'assassin du mal-
heureux Pinglé.

Monnier et Tonnelier avaient machiné ce
drame pour se procurer de l'argent et mener
joyeuse vie.

Italie. — Gênes, 11 septembre . — Deux
trains partis de Gênes à quelques instants d'in-
tervalle se sont tamponnés à Campo Ligure .
Il y a eu trois morts et seize blessés. La cir-
culation est rétablie.

Côme, 11 septembre. — Lundi , entre 4 et 6
heures , a eu lieu à la cathédrale la première
exécution du nouvel oratorio de Perosi : La
Nativité du Bédempteur. Prés de deux mille
invités, parmi lesquels un certain nombre de
journalistes , y ont assisté.

Demain aura lieu la première exécution pu-
bli que. Toutes les places sont déj à prises.

Autriche-Hongrie. — Vienne, 11 sep-
tembre . — L'empereur a reçu lundi en au-
dience le député Kathrein , chef du parti popu-
laire catholique.

Etats-Unis. — Tout va vite en Californie.
Sur la route de San-Juan Nevada , à S h. du
matin , un vol fut commis dans la voiture des
postes. A 7 h., une prime était promise à ceux
qui feraient découvrir le coupable. A midi ,
les bandits étaient pris. A 2 h., les objels vo-
lés étaient restitués aux propriétaires. A 3 h.,
les voleurs fu i ent pendus. A 6 h., ils étaien t
enterrés.

— On mande de New-York que c'est l'ar-
chi tecte français M. Bernard qui a remporté
le premier prix dans le grand concours inter-
national ouvert l'an dernier pour la construc-
tion de l'univers i té de Californie près de San-
Francisco.

Celte fondation comporte un devis de qua-
rante millions de dollars dont la majeure par-
tie, sinon la totalité , est versée par Mme
Phœbe Hurst , la femme du banquier de San-
Francisco.

Indes. — Pour la première fois dans l'his-
toire des Indes anglaises, le gouvernement
songe à importer des fourrages pour pare r à
d'imminents désastres, par suite de la séche-
resse. C'est probablement d'Egyple qu 'on les
tirera.

A moins que très prochainement il ne tombe
d'abondantes pluies dans le gouvernement de
Bombay, dans le Gujéi at , le Rajputana et le
Punjab méridional , la famine sera terrible , et
les ressources nécessaires à secourir les popu-
lations devront , pour remplir leur but , attein-
dre un chiffre énorme.

Cyclisme. — Les compagnies de chemins
de fer s'étant refusées jusqu 'ici à apporter des
améliorations dans le transpor t des bicyclettes
parce que, disent-elles, les réformes proposées
par les cyclistes sont contradicto ires , le T. G.
S. ouvre "une enquête parmi ses membres (au
nombre de 5000) sur :

1° Les formalités de consignation et de li-
vraison ; 2° les divers modes d'arrimage dans
les fou rgons ; 3° les tarifs.

Chronique suisse

VAUD. — Escroc p incé . — Au mois de juil -
let dernier, un nommé Piccard Edouard , fer-
blantier-couvreur , de Lutry, âgé de 36 ans,
repris de justice , était signalé par les auto rités
fribourgeoises sous la prévention d'escroquerie
d'une vache et abus de conliance.

Activement recherché partou t , Piccard , qui
est un filou des plus habiles , avait réussi pen-
dant assez longtemps, grâce à une existence
nomade, à dépister les investigations de nos
limiers suisses. Il vient enfin d'être arrêté dans
le voisinage de Blonay par la gendarmerie de
Vevey, qui , son extradition étant demandée,
l'a conduit à la préfecture de la Veveyse, à
Châte l St-Denis, où il élait réclamé.

GENÈVE. — Un corbeau sans gène. — M. P.
Des Goultes conte le curieux fait suivant daus
la Berne du T. C. S.

Je pédalais allègrement sur la route de Bon-
neville , lorsque , loul à coup, et sans qu 'au-
cun bruit  révé lateur soit venu m'averlir , je
sens ma casquette comme arrêtée par une
branche ; puis, avant que j' aie le temps de me
retourner , elle se soulève et me quitte... J'a-
perçois alors un groscorbeau, mal intentionné
vis-à-vis d'elle , qui l'emporte sans vergogne.

Au mouvement que je fis, reconnaissant ses
torts, il se hâta de la laisser tomber dans la
poussière de la rou te et disparut sans autre
excuse.

— Imprudence . — Une grave imprudence
vient de nécessiter l'entrée d'urgence à l'Hôpi-
tal de toute une famille, composé du père, de
la mère et d'un bébé de quatorze mois.

M. le prof. Covington est préposé à la sur-
veillance du Parc des sports , aux Charmilles.
Il habile là , dans une maisonnette sise dans
l'enceinte du parc.

Samedi à 8 h., Mme C. voulut activer le feu
d'un réchaud allumé en y versant de l'essence.
Les flammes jaillirent et Ja malheureuse fut
entourée en un clin d'œil. Son mari , qui ren-
trait en ce moment , se jeta sur elle el la saisit
à bras-le-corps. Mais il se brûla lui-môme griè-
vement. Des voisins arrivèrent et après avoir
porté secours aux deux victimes , prévinrent
M. le docteu r Bessard , qui ordonna leur trans-
port immédiat à l'hôpital cantonal. Au mo-
ment où, avec d'infinies précautions on des-
cendait M. et Mme C. pour les porte r dans
une voiture , on entendit des cris déchirants.
C'était le bébé qu'on avait oublié dans l'affo-
lement du premier moment et qu 'on retrouva
avec de douloureuses blessures à l'oreille.
L'enfant a suivi ses père et mère à l'hôpital.

Nouvelles des Cantons *

Voici quel a été l'ord re de la IIe division
pour le 11 septembre. Il est daté de Chiètres,
le 10 septembre 1899, 9 heures matin.

1. La division ennemie s'est retirée au sud
de la lign e Gurmels-Cressier.

2. Notre armée a franchi l'Aar à Bùren et
refoule le gros de l'armée ennemie sur Berne.

3. Je veux couper la division ennemie de
son gros.

4. Je l' attaquerai demain à l'aube , de ma-
nière à la couper du pont de Schiffenen et à là
rejeter sur Payerne.

5. La division se trouvera à 5 h. 30 du ma-
tin en rendez-vous derrière ses avant-postes
comme suit :

Avant-garde entre Ulmitz et Wallenbuch ,
sur la rive droite de la Biberen.

Gros entre Gempenach et Buchselen , front
au sud.

La place des troupes du gros au rendez-vous
leur sera indiquée sur les lieux.

6..Le régiment de cavalerie éclairera dès
4 heures du matin dans la direction de Krie-
chenwy l-Gurmels-Pont de Schiffenen .

7. Le demi-bataillon du génie laissera une
demi-compagnie comme garde au pont de
Gûmmenen.

8. La colonne des vivres et bagages se réu-
nira au sud d'Oberried à 6 h. 30 du matin.
Distribution des vivres à Buchselen à 7 heures.

9. Retraite ce soir pour toutes les troupes à
8 heures.

Je me trouverai demain à 5 h. 30 du ma-
tin sur la roule Gempenach-Biichselen , point
509.

Le commandant de la II me division :
(Sig.) Ed. SECRETAN , col. -div.

N. B*. — Disposition de manœuvre :
Les avant-postes seront réoccupés â 4 heures

du matin.
Guin, 11 septembre. — Le colonel Geilinger

fait avancer la Ire division de ses points de
rassemblement dans la direction de Gurmels.
Il occupe une position allant  du bois à l'est
de Gurmels à travers le village jusque sur la
hauteur à l'ouest. Toute l'artillerie , 10 batte-
ries, postée au nord de Monlerschu attend
l'arrivée de l'ennemi.

Le colonel Secretan envoie une colonne de
flanc renfo rcée de quatre batai llons sur la
gauche, d'Ulmitz à travers la forêt située à
l'ouest de Liebisdorf , contre Munie et Gurmels
pour faire une démonstration. Avec le gros de
la division il marche sur Salvagny et Cressier,
où a lieu l'attaque principale contre l'aile
gauche de la Ire division.

L'artillerie de la IIe division marche sur
Galmgut , au nord de Jeus. Après un long
combat d'artillerie , l'infanterie se développe ,
avec quelque hésitation , pour l'attaque déci-
sive.

Le colonel Geilinger répond par une contre-
attaque , des hauteurs ouest deGurmels , contre
Jeus el Galmgut. Le terrain , qui forme un
superbe champ naturel de manœuvres , favo-
rise le développement d'une grande scène de
bataille.

Après la suspension du combat , les deux
divisions se réunissent en un corps d'armée
sous le commandement du colonel de Techter-
mann.

Mardi commenceront les manœuvres du Ier
corps contre une division combinée, sous la
direction du colonel Bleuler.

Le temps est resté favorable jusqu 'à la fia
des manœuvres de ce matin.

Les troupes témoignent de quelque fatigue.
Fribourg, 12 septembre. — Le colonel Bleu-

ler , directeur des manœuvres du 1er corps
contre une division , a donne l'idée générale
suivante pour la journée :

Une armée 'du sud est arrivée par le Bas-
Yalais et le Jura vaudois ; ses avanl-posles
vont jusqu 'à Bulle et Moudon. Une de ses
colonnes a passé le col du Pillon et atteint

avec une division (div. sud) la région de
Thoune.

Une armée du nord se rassemble vers Fri-
bou rg. Un de ses corps, le 1er, a été laissé en
arrière enlre Morat et la Sarine. Le quartier
général de la direction des manœuvres est à
Guin.

La Ire division est à Morat et dans les en-
virons : la Ile dans les environs de Gurmels.

Le 1er corps traversera la Sarine mardi ma-
tin en trois colonnes à Schiffenen et sur deux
ponts militaires , et marchera contre l'ennemi
vers Schwarzenbourg .

La division de manœuvre commencera son
mouvemen t à 6 h. 45, avec son avant-gard e à
Heitenried.

JLes grandes manœuvres

*m Neuchâtel. — Deux habitants de Neu-
châlel , dont l'un d'un certain âge, rentraient
au port après une promenade en bateau , hier
soir , à 5 heures environ. Ils plaisantaient ,
nous dit-on , mais bien maladroitement , car
leur embarcation tourna enlre les deux jetées
et les voilà à l'eau , l'un qui ne savait pas na-
ger entraînant l'autre.

Aux cris poussés parles témoins de la scène,
plusieurs bateaux se portèrent au secours des
naufragés , que les pêcheurs Loup et Muggli
réussirent à sauver.

(Feuille d'Avis de Neuchâtel).

** Coffrane. — Nous lisons dans le Neu-
châtelois, que vendredi après midi , à trois
heures et demie, une formidable colonne de
grêle venant de la Sagne s'est abattue sur Cof-
frane, bâchant les jardins , dépouillant les ar-
bres de leurs feuilles el trouant de nombreu-
ses fenêtres : au temple seulemen t , 45 vitres
ont été brisées ; à l'hôtel du Lion , 40. Dans les
champs, le bélail affolé s'enfuyait sous la
trombe, el les petits bergers frappés et meur-
tris cherchaient en vain un abri. Plusieurs
enfants onl dû garder le lit à la suile de ces
désagréables et trop dures caresses. L'orage
n'a pas duré moins d'un quart d'heure.

Chronique neuchâteloise
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## Gymnastique l'Ancienne . — Nous avons
le plaisir de rappeler que la Société fédérale
de gymnastique l'Ancienne Section organise
son concours local pour le 24 courant au Nou-
veau Stand.

A cette occasion nous osons espérer que la
population de notre ville honorera de ses
riches dons cette vaillante société, et vous sur-
tout , gracieuses demoiselles qui chaque an-
née ornez notre pavillon des prix , n'oubliez
pas de venir par un présent, témoigner de
votre intérê t à la gymnastique en général et
aux gymnastes de VAncienne en particulier.

Les prix seront reçus avec reconnaissance
chez MM. Louis Jeanneret , président de la So-
ciété, Paix 11 ; Camille Bourquin , président
de la Commission des prix , Bel-Air 6; Arthur
Séchehaye, Demoiselle 96 ; Jules Jannin , Léo-
pold-Robert 51 et au local de la Société ,
Serre 12. (Communiqué.)

## Le tour du monde à p ied. — Nous rap-
pelons que cest ce soir qu 'a lieu à l'amphi-
théâtre du Collège primaire la conférence de
M. Beresford-Grealheed , l'intrépide marcheur.

C'est en un langage simple mais plein d'hu-
mour que le sympathique conférencier dé-
crira les contrées pittoresques et sauvages
qu 'il a traversées et les mœurs et coutumes de
ses habitants .

Le récit de ses aventures tragi-comi ques
avec le sauvages et les fa uves passionneront
certainement ses auditeurs.

Nous ne douions pas que le public se ren-
dra nombreux à son invitation.

Le prix d'enlrée est fixé à 50 centimes.
#* Agents assaillis. — Six Italiens étaient

attablés cette nuit dans un café de la rue de
l'Hôtel-de-Ville au moment de l'heure régle-
mentaire pour la fermeture.

Deux agents en tournée leur enjoignirent
d'avoir à quitter le local, mais les six indivi-
dus se précipitèrent sur les représentants de
la force publique et frappèrent l'un d'eux
avec une canne plombée, lut faisant une pro-
fonde blessure à la tête. Devant l'attitude me-
naçante de ces forcenés, les agents durent dé-
gainer et purent procéder à l'arrestation d'un
des coupables , qui fut mis en lieu sûr.

Les autres agresseurs ont pu prendre la
fuite.

** Foot-Ball. — Le F. C. de Boudry, battu
dans une p remière rencontre contre le Club
« Young Boys », de notre ville, qui a eu lieu à
Boudry, s'est mesuré à nouveau dimanche à
La Chaux-de-Fonds avec ces derniers et est
sorti vainqueur par 6 goals contre 4.

(Communiqué.)
*# Exposition de Thoune. — Une loterie

est organisée à cette occasion , et la venle au-
torisée dans notre canton. Nous renvoyons les
amateurs à l'annonce qui paraît dans notre
septième page.

Chronique locale

Dernier Courrier et Dépêches
Toulouse, 12 septembre. — La Dépêche de

Toulouse publie une inlerview du comman-
dant Carrière , dans laquelle on relève notam-
ment le passage suivant :

« Dreyfus a fait cinq ans de déporlation et,
pour ma part , je ne vois pas d'inconvénient
à ce qu 'on lui en tienne compte. Je crois qu 'on
interprétera la loi dans son sens le plus large ;
je crois qu 'on le graciera. C'est le meilleur
moyen d'en finir avec l' agitation , c'est oe
qu 'on ferait de mieux. Quant à la dégrada-
tion , une fois suffit ; on s'arrangera , soyea
certain , pour ne pas le dégrader une seconde
fois ».

Bennes, 12 septembre. — Les membres da
conseil de guerre de Rennes ont si gné hier uà
recours en grâce ayant pour objet d'annuler
la peine accessoire de la dégradation , à la-
quelle Dreyfus a été condamné. Ce recours
sera transmis au général Lucas, commandant
le 10e corps d'armée, qui le transmettra au
président de la Républi que, par l'intermé-
diaire du général de Galliffet , ministre de la
guerre .

Me Monira , secrétaire de M" Labori , a in-
formé Dreyfu s de ce fait. Celui-ci s'en est
montré très touché et a déclaré à l'avocat qu'if
conservait bon espoir.

Agence télégraphique suisse

Berne, 12 septembre . — Le Conseil fédéral
a décidé d'adresser auxcantons une circulaire*
au sujet des élections au Conseil national quf
auront lieu en octobre .

Delémont , 12 septembre. — Pendant un
ora ge la foudre a lue 5 belles pièces de bétail
qui s étaient réfugiées sous un arbre dans le
pâturage de Vernes (district de Delémont).
C'est une perte de fr. 2500 pour les fermiers-
propriétaires .

Paris , 12 septembre . — Zola , dans, l'Aurore,
proteste vivement contre le verdict du conseil
de guerre de Rennes. Il affirme qu 'il a sa
d'une façon certaine , en janvier 1898, qu'Es-
terhazy élait un traître et qu 'il avait fourni
au colonel de Schwartzkoppen un nombre
considérable de documents , dont beaucoup de
son écriture . La collection complète est à Ber-
lin. Depuis, dit Emile Zola, je vécus dans ia
terreur que l'Allemagne ne nous souffletât
avec les preuves qu 'elle possède, déshonorant
ainsi notre armée.

M. Zola regrette que les attachés militaires
n'aient pas été entendus. « Le gouvernement
aurait eu la preuve que nous connaissions la
vérité . » M. Zola insiste pour que le gouver-
nement s'efforce d'obtenir communication des
documents livrés, il croit que si le gouverne-
ment les demande , il les obtiendra , et ce sera
le second fait nouveau qui rendra nécessaire
une seconde revision. « Si le gouvernement
refuse , s'écrie-l-il , nous continuerons la lutte.
Mon procès recommencera à Versailles le 23
novembre. Si la justice n'est pas faite , M" La-
bori y prononcera la plaidoirie qu'il n'a paa
prononcée à Rennes ; il dira la vérité sans
crainte de me nuire , car je suis prôt à la payer
de ma liberté et de mon sang. »

Paris, 12 septembre. — L'agence Havas
communique la dépêche suivante , sous les
plus expresses réserves :

Tripoli. — Un courrier apporte la nouvelle
que l'expédition Foureau Lamy a été attaquée
dans l'Air par les Touaregs qui , après avoir
subi des perles énormes , auraient , grâce à
leur force numérique, comp lètement anéanti la
mission .

L'agence Havas ajoute que Ion a
manche et lundi , au ministère des colonie»,
plusieurs télégrammes de la côte d'Afrique.
Aucun ne men lionne une attaque contre la
mission Foureau-Lamy.

Constantinople. 12 septembre. — Le pesti»
féré qui se trouvait en trailemehl au lazaret
de Beyrouth , un grec, a succombé lundi. Les
mesures les plus sévères ont été prises pour
empêcher la contagion.

Lisbonne, 12 septembre. — Un mousse d'un
transport africain est mort d'une pneumonie
infectieuse à l'Hôpital Naval. Il ne s'agit pas
d'un cas de peste.

Paris, 12 septembre . — Le Matin dit que la
police a arrê té deux individus qui ravitail-
laient les assiégés du fort Chabrol. Une quan»
lité de vivres ont été saisis.

Paris, 12 septembre . — Un incendie consi-
dérable s'est déclaré, dans la soirée de lundi ,
à la rue Darboy, près de l'église Saint-Joseph»
théâtre des derniers événements. Un immenaï
dépôt de plumes et de crins a été détruit.

Les agents venus pour dégager les rue»
furent hués par une bande de voyous que la
police a dû disperser. Quelques pompiers ont
été blessés, mais peu grièvement, les dégâta
sont importants.

Paris, 12 septembre. — D'autres incendia
sont signalés de Toulon et Marseille. Ils dé\
vastent les fo rêts et menacent des châteaux eà
des maisons, dont plusieurs ont dû M re abaïqj
donnés. Les dégâts sont considérables.

Paris, 11 septembre . — Le Conseil d'Elat
a voté un crédit de 300,000 francs pour la dé-
iense de la France contre la peste.

Francfort , 11 septembre. — On mande de
Lisbonne à la Gazette de Francfort que 20,000
ouvriers sont sans travail à Oporto depuis l'é-
tablissement du cordon sanitaire . Une grande
tristesse règne dans la ville. L'agitation aug-
mente.

La peste en Europe

CRAVATES pour messieurs :
NŒUDS, RÉGATES, PHILADELPHIES
chez J. G.*:HLKK. place Neuve 10, La Ghaux-
de-Fonds. 9623-16*



Paris, 12 septembre. — La police a arrêté
la nuit dernière trois individus qui ravitail-
laient le fort Chabrol de la manière la plus
simple. Ils avaient loué une chambre au cin-
quième étage de la maison située en face,
avaien t lancé une corde sur le toit de la mai-
son de la rue deChabrol et, au moyen d'un an-
neau glissant sur la corde faisaient parvenir
aux assiégés des paquets de provision s. Un de
ces paquets étant tombé dans la rue, le strata-
gème fut découvert et les délinquant envoyés
au dépôt.

Paris, 12 septembre . — Suivant le Siècle, il
serait question de M. Lozé, ancien ambassa-
deur de France à Vienne , pour remplacer M.
le comte de Montholon à Berne. La candida-
ture de M. Laferrière serait écartée.

SOMMAIRES
Lectures poar tous. — Le 12»° numéro des

Lectures pour Tous, l'intéressante publication
de la librairie Hachette et Cie, contient das articles
dont les titres sont une promesse que le texte et les
nombreuses gravures qui l'accompagneût réalisent à
souhait :

La Journée d'une Romaine, par G. Boissier. — La
Gaité à Saint-Cyr. — Les souffrances de Claude
Blouet, nouvelle, par André Theuriet (fin). — Sous
les greffes et sous les crocs <Ju tijjre. —L'arrestation
du trésor, nouvelle, par Paul Arène. — Les explora-
teurs du ciel . — Une visite à l'observatoire de Paris.
— Les cérémonies du Vatican. — Gomment com-
battre la misère. — L'assistance par le travail. —
Incroyables aventures de Louis Rougemont (tin). —
Table des matières et des gravures contenues dans
les douze numéros de la première année.

Les Lectures pour tous, dont le prix est si mo-
dique, 50 centimes seulement, constituent la véritable
Revue de famille.

Abonnements. Un an : Paris, 6 fr. ; Départements,
7 fr. ; Etranger, 9 fr.

La Semaine littéraire. — Administration: Boul.
du Théâtre 4, Genève. — En vente dans tous les
kiosques. Abonnements: Suisse, l'an (52 numéros):
6 fr. 50, six mois : 3 fr. 50. Etranger, l'an : 9 fr. ;
six mois; 5 fr. — Le numéro 15 cts. — Paraît cha-
que samedi. — Spécimen gra tis sur demande.

SOMMAIRE DU N" 297 :
Causerie littéraire : A Port-Royal-des-Ghamps,par

Maurice Muret. — Le jugement d'une âme, conte
par Paul De ĵ ardins. — Vagabonds et Chemins de
fer , par L. Charlier. — Echos de partout : Le Gœ-
the-Tag. — L'inspiration poétique. — Vers de cha-
noine. — Fin du procès, par Lazarille. — Monsieur
le marquis, nouvelle, par Isabelle Kaiser. — Pen-
sées détachées. — Bulletin. — Jeux.

Illustrations : Masque de Gœthe (1816), de J.-G.
Schadow (Musée de Weimar). — M. Bertillon. —Le
général Roget.

uu um iuiu v_..\p__ u__ i*Lt_ u._ _ - p_.-t.u_.___ u_ .ui.qii n aarau mol-
lement traversé toute l'Afrique avec un orgue de
Barbarie, tellement les peuplades sauvages croient
au surnaturel et vénèrent l'nomme qui sait frapper
leur imagination en leur montrant quelque chose

d'extraordinaire. Un autre voyageur, qui a parcouru
une grande partie du continent noir, raconte que
voyageant avec une pile électrique , il inspirait une
vive terreur et un respect sans mélange aux rois
nègres et à leurs sujets en leur faisant toucher une
barre de cuivre chargée d'électricité qu'il tenait lui
sans recevoir de secousse, grâce à une main ou
poignée en verre. « L'homme blanc joue avec la fou-
dre » disaient les sauvages qui ne connaissaient pas
la manière de produire l'électricité, ni le moyen de
la manier sans danger. Nous connaissons nous, un
vieillard de 78 ans, qui plus heureux que beaucoup
de personnes de son âge, a trouvé le moyen de se
mettre à l'abri des maux auxquels nous sommes
malheureusement tous sujets. Ajoutons qu'il n'en
fait pas un secret et qu'il ne garde pas pour lui seul
la connaissance d'un tel jbienfait. Voici , du reste,
comme il s'exprime à ce sujet dans une lettre en
date du 18 novembre 1896 :

a Depuis fort longtemps, dit-il, je souffrais d'em-
barras gastriques. J'éprouvais des vertiges et des
nausées qui provoquaient des vomissements. L'ap-
pétit faisait complètement défaut et je ressentais par
tout le corps un affaiblissement qui m'empêchait de
que jje me décida |Shakers. Dès les premières
sane américaine des soulagé. L'appéti t me revint,
cuillerées je me sentises reprirent lour élasticité et
et avec lui mes membr. Après 15 jours de trai te-
leur vigueur d'autrefoisplètement rétaili. J'ai 78 ans
et je me norte si bien queje m'imagine nen avoir
que 20, et j'ose de plus affi rmer que votre merveil-
leuse Tisane américaine des Shakers a doublé mes
forces et ma vigueur. J'ai engagé et engage toujours
mes amis à s'adresser à vous lorsqu'ils seront ma-
lades. Je vous prie de publier ma lettre dans l'es-
poir qu'elle rendra service à ceux qui souffrent. Ils
peuvent même s'adresser à moi. Je leur dirai tout
ce que j 'ai souffert et commentevotre excellent re-
mède m'a guéri. (Signé)Pénot-Besges, propriétaire, à
Puidasseau , Commune de Bonntuil (Indre), le 13 no-
vembre 1896. Vu pour la légalisaion de la signature
de M. Pénot-Besges, apposée ci-dessus, Bonneuil,
le 21 novembre 1896. Le maire (Signé) Touraine. »

Gomme on le voit , la maladie dont souffrait notre
correspondant, la dyspepsie ou indigestion chroni-
que s'en prend à tout le monde, sans le moindre
égard pour l'âge ni pour le sexe, ni pour la posi-
tion , ni même pour la nationalité. Dans le cas de
M. Pénot-Besges, le peu d'aliments qu'il passait
s'aigrissaieut dans l'estomac puis se décomposaient
en donnant naissance à des acides empoisonnés qui,
à leur tour, produisirent les différents symptômes
qu'il énumère dans sa lettre. H faut avouer ou'un
remède tel que la Tisane américaine des Shakers,
qui a le pouvoir de combattre une si affreuse mala-
die, n'est pas un simple médicament. Il faut , au
contraire, le placer parmi les grandes découvertes
de ce siècle. Que de remerciements ne devons-nous
pas aux bons religieux qui ont eu l'idée de le com

poser et à notre excellent compatriote, M. Oscar
Fanyau, pharmacien , à Lille (Nord), de la faire con-
naî tre par toute là France.

M. Fanyau se fera un plaisir d'envoyer franco
une brochure descri ptive de cette merveilleuse pré-
paration à quiconque lui en fera la demande.

Prix du flacon 4 fr. 50 ; demi flacon 3 fr. Dénôt :
Dans les principales pharmacies, dépôt général :
Fanyau, pharmacien, Lille (Nord , France). 11047

L'homme blanc qui joue avec la foudre
Ti _„ :  1 i X.  J... .:l __. _.- •

ACil6Y6UF-D01tl6r l'achevage de pièces
soignées, est demandé dans une fabrique
de boîtes or. 10539-15*

S'adresser au bureau de I'IMPARTI.. L.

RomATlfailPC caPables pour pièces an
llClUVIllOlll o cre sont demandés au
cumptoir L. Breitling, Montbrillant 3.

Visiteur-acheYeur. s ?._ *_Zn *J_
teur-acheveur. Entrée immédiate. Bon
gage. — S'adr. à la fabrique d'horlogerie
Guinand & Jeanneret, Geneveys-sur-
Coffrane. 11051-1

Bnnpiip On demande un bon ouvrier
l/UI CUI ¦ doreur-greneur. — S'adr. chez
Mme Valzer, doreuse, rue de la Demoi-
selle 14. 11049-1

Unhannamanfo  On demande de bons
£ibUttyyclUClllb. planteurs d'échappé -
ments cylindre pour pièces 11 à 13 lig. —
Adresser les offres par écrit, sous initia-
les P. R. 11063, au bureau de I'IM-
PART1AL. 11063-1

giJJSEP» Un comptoir d'horlogerie de la
JJpSSSg  ̂ place demande un jeune hom-
me ou une jeuue lille pour la rentrée
et la sortie de l'ouvrage. Références exi-
gées. — Ecri re Case postale 413, la
Chaux-de-Fonds. 11042-1

SKffijHJ™* Plusieurs bons remontenrs,
ÏPSSgr pivoteurs, acheveurs, po-
seurs de mécanismes Lépine et ache-
veurs Boston , ainsi qu'une sertisseuse
pouvant visiter les pierres, trouveront
occupation suivie à la Fabrique d'horlo-
gerie « La Béroche », à Saint-Aubin.

A la même adresse, deux beaux loge-
ments neufs sont à louer. 11026-1

Pail lnnt lPl l Q f "  <->n demande une paiï-
I ttll. lUll llCUoC. lonneuse et une jeûna
fllle pour aider au ménage et découpes
des paillons. — S'adr. à M. Henri Ro-
bert-Marchand , fabricant de cadrans, i,
Sonvillier. 11114-1

PninlllVP Dans un atelier de la localité
DlilJJlUj C. on demande un employé sé-
rieux et très actif, ayant fait l'entrée et la
sortie dans une fabrique d'horlogerie. In-
diquer prétentions et références. Inutile
de faire des offres si on n'a pas rempli lea
condi tions demandées. — Adresser offres
Case 1232, Succursale, La Chaux-de-
Fonds. 11152-1

J6UI16 COlOIlllS. place demande un jeu-,
ne commis régulier, intelligent et actif, sij
possible au courant de la fabrication. —
S'adresser par lettres, sous chiffres G. ft.
11040, au bureau de I'IMPARTIAL. 11040-1
Qûi i i r an fû  Pour Octobre ou plus vite.
OCl ÏClltlC. vine personne sachant bien
cuire et connaissant tous les travaux d'un
ménage soigné est demandée pour una
famille de trois personnes. Gage élevé
suivant capacités. Inutile de se présentât
sans références sérieuses. — S'adresse*
pour tous renseignements, de 6 à 8 heud
res du soir, rue du Parc 19, au second
étage. 11008-f
Onpnan fn On demande une jeune flllÇ
UCl I (llllC. pour les travaux du ménage,
— S'adr. au café G. Guyot, rue de l'Bk
dustrie 24. 1101JM

Qûl 'Uanto '-'" demande pour Besaifc
ÛC1 1 aille, çon, une flllo ae toute con
fiance , connaissant bien les travaux d'uj
ménage soigné. Bon cage assuré. Voyag.
payé. — S^dr. rue de la Demoiselle 2&
au ler étage, à droite. 11016-f

Cûi i i / nnf p On demande de suite uni
ucl ï aille, personne sachant cuisiner a
faire les travaux d'un ménage, pour an
famille de 2 personnes. Inutile de se prl
senter sans bonnes références. 11039/

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

L 'homme qui rit. — Les médecins de l'hô-
pital du comté, à Chicago , soignen t en ce mo-
ment un malade comme on n'en voit guère.
C'est un journal ier du nom de Mattas , qui rit
constamment , sans pouvoir se retenir , et qui
a tellement ri qu 'il en a perdu connaissance,
tout en continuant de rire. Le personnel de
l'hôpital n'y comprend absolument rien, et se
demande ce qui a bien pu provoquer cette hi-
larité incessante chez le malade.

Mattas était au milieu des siens dans la soi-
rée quand il s'est mis à rire aux éclats ; on a
cru d'abord que le souvenir d'une bonne plai-
santerie le faisait ainsi se pâmer ; mais comme,
au bout d'une demi-heure, Mattas riait encore,
sa femme s'est inquiétée et est allée chercher
les voisins.

Ceux-ci naturellement n'ont rien pu y faire,
et tle guerre lasse on a prévenu la police, qui
est arrivée avecunede sesvoituresetaemporté
Mattas à l'hôpital. Il continuait à se tord re de
rire, et quand un médecin l'a examiné il lui a
éclaté de rire au nez.

Les médecins de l'hôpital ne sont pas éloi-
gnés de cro i re que Mattas a absorbé quel que

poison , mais ils n'osent pas se prononcer sur
fe cas de ce singulier malade qui est capable
de mouri r en riant.

Faits divers
|||||g|sPi«>, L'administration du Tra»
\W***\W duoteur, journal bi men-
suel, destiné i l'étude des langue!
française et allemande, paraissant & la
Chaux-de-Fonds, envoie gratis et
franco un numéro spécimen i chaque
personne qui en fait la demande.

x3xr_r_>xis__E:>_E]3\nei_A_.3axjSi
â MM. les Ing énieurs, Architectes, Entrep re-
neurs, etc., etc., est le 8700-44

CRAYON de L. & C. HARDTMUTR
en bois de cèdre hexagone, polis jaune, marque or
Jm___ :*M>_tm_ - i - J_W«3S»«ML»
reconnu partout LE MEILLEUR des Crayons.
Dans l'achat , prière de faire attention à la marque
L. & C. HAR0TMUTH « Koh - i - Noor ».

En vente chez tous les bons papetiers .
Se méfier des contrefaçons.

L. & C. HARDTWUTH
Manufacture de Crayons de toutes espèces pour Ecoles,
Bureaux, etc., fondée en Î 700, à BUDWEJS (Autriche).

FNOS ANNONCES |
Service des Primes Q

Ont obtenu une Collection de 16 Cartes- A
T postales de l'Exposition de 1900 :
0 11227. MDes Delachaux, rue du Parc 22. . Ç
M 11254. M. X. A
V 11240. M. X. T
Q 11246. M. Augsburger, r. du Premier Mars 15. Q
X 11263. M. Huguenin, rue du Doubs 85. X
U 11275. M. X. U
fit 11210. Compagnie Singer, Léop. Robert 37. m
Y 1128t. M. Borel , rue de l'Industrie 7. JQ Lit priisti uni diliirtis in._n4_l.alM.int aui ayant) (mil. Q
èo«£>o<3"£94>o-e>«>--€>c>€3-€>0'é

f • IÈMM
Libi'aire - Editeur

LA GHAUX-DE-FONDS

En souscrip tion:

La Médication
naturelle

2000 pages de texte aveo 720 figures,
Slanohes en couleur, modèles domonta-

les du corps humain , etc., etc.
Ge livre est un Trésor de famille car il

Indique X chacun le moyen de se soigner
lui-même, à peu de frais et par des
procédés nussi simples que naturels.

La première livraison est envoyée à
l'examen sur demande.
Prix du volume relié, 20 fr.

Facilités de payer par versements mon-
euels de 2 fr. BO à 3 fr. 11267-3

On demande
pour Genève , un bon 11269-8

oavrier graveur
bon traceur et finisseur. Ouvrage assuré.
Voyage payé. — Adresser offres avec prix
BOUS chiffres N. 8072 H. à l'agence de
publicité Haasenstein et Vogler, Genève.

COMMIS
Un jeune commis exempt du service

militaire et connaissant parfaitement la
comptabilité et tous les travaux de bureau
demande place de suite. — S'adresser sous
Chiffres E.-67SO J., à l'Agence de Pu-
blicité Haasenstein & Vogler,
St-Imler. 11256-3

GRANDES

Enchères de Bélail
à Coffrane

Lundi 18 septerr _ re, dès 1 h. .le l'a-
près-midi , M. ALCIUK OPPLIGER , à Cof-
frane, mettra en vente aux enchères pu-
bliques, contre argent comptant, le bétail
suivant : N-1024-C

28 vaohes, dont plusieurs fraîches ou
prêtes au veau, 20 génisses, dont quel-
ques-unes non portantes, 6 boeufs, 4 Jeu-
nes taureaux, 4 chevaux, dont 2 de tra-
vail et deux jeunes de 30 mois. 11251-2

A louer pour St-Martin 1899
Industrie 2B. Rez-de-chaussée, 3 pièces

t dépendances. Prix 450 fr.
Industrie 28. 2me étage, 3 pièces et dé-

pendances. 480 fr.
Industrie 28. 3me étage, 3 pièces et dé-

pendances. 540 fr.
S'adresser Etude d. CUCHE, rue Léo-pold-Robert 20. 11278-6

Un 10937

Graveur de lettres
bon ouvrier et sérieux , peut entrer deSnite ft l'atelier
Fritz WIDMER, rue du Collège 87, BIENNE

__A.

BOUCHERIE PARISIENNE
sera fermée

JEUDI 14 couraut , jusqu'à 7 heures
du soir. 11278-1

On demande pour de suite une

assujettie
modiste ou une jeune ouvrière pour 6
semaines à 2 mois. — S'adresser sous
chiffres , C.-6746-J., à l'Agence de publi-
cité Haasenstein et Vogler. 8t-lmier.

11255-2

DOMAINE
A louer pour le 11 novembre 1899 un

petit domaine situé aux Côtes du Doubs.
— S'adresser à M. Huguenin, rue du
Doubs 86. 11263-3

Pour parents!
M. ED. PROBST, instituteur, à Berne

(Belpstrasse 59), recevrai t en pension à
partir du ler novembre prochain , un gar-
çon désirant apprendre la langue alle-
mande. Soins et vie de famille assurés. —
Pour renseignements, s'adresser à M. A.
Grâub, rue du Collège 5, La Chaux-de-
Fonde. 11021

EMPRUNT
On désire emprunter une somme de

S à 10,000 Francs
contre garantie hypothécaire en second
rang. Intérêts à 5 "/c , — S'adresser, sous
initiales V. S. J. 10965, au bureau de
I'IMPAHTIAL . 10965

Pour meuniers!
A vendre de gré à gré, un SECOUOIR

en bon état. Prix très bas. H-6511-J
S'adr. pour visiter et traiter, à M. Fré-

déric Prêtre, président de bourgeoisie, X
Corgémont. 10850 1

A VPÏldrP uu accordéon genevois
ï CllUl C «eu usagé. — S'adresser rue

du Temple Allemand 105, au pignon.

ETAT DES BESTIAUX
abattus dans les Abattoirs public»

du 1" au 31 Août 1899.

257 bœufs , 434 porcs, 362
veaux, 182 moutons.

Denni , David , 1 vache.
Grossen , Fritz , 1 taureau , 6 vaches.
Liechti , Ernest , 1 vache.
Hitz frères , 1 taureau.
Particuliers , 4 vaches, 3 chevaux.

VIANDE DU DEHORS :
6032 kilogs viandes diverses.

7 cabris.
653 lapins.
19 pauses.

^»̂ M^̂ «WW—^̂ ^̂ ^WW -B_-MMWM .-------l--------- »-W__-.__________________ --.________________________________ ^

de l'Exposition cantonale de l'Industrie, des Arts-métiers
et d'agriculture & Thoune. — Clôture : 15 Octobre.

Prix du billet i Fr. 1.—
Premier prix de la 1" série : Uno chambre à coueber complète. Valeur,

Pr. 1600. - ^
Premier prix de la 2"» série : Une voiture « Victoria ». Valeur,

Fr. 1700. —
Tirage fln Octobre. Chances exceptionnelles.

Dépôts à CHAUX-DE-FONDS : MM. Hutmaoher-Sohaloh, papeterie et Bazar ; A. Bar-
bezat, magasin de cigares, rue Léopold-Robert. H-4025-V 1126B-3
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x Nos ikimonces x
J Récapitulation des Primes délivrées pendant le mois d'Août 1899 5
*£ Primes de Fr. 0.75 (Album Chaux-de-Fonds) <&*¦
S Aux annonces N» 10003, 10010, 10013, 10017, 10025, 10029, 10033, fl
#t 10036. 11X145, 10049, 10054. 10060, 10063, 10067, 10073, 10080, 10084, #E
«£ 10088, 10095, 10099. 10101, 10107, 10HS, 10119, 10125, 10129, 10133, _>
f__ 10139, 10145, 10151, 10157, 10161. 10170, 10173, 10177, 10184, 10191, «*
K 10199. Total , Fr. JÎ8.50 |(
J» Primes de Fr. O.S5 (Papeterie) «£
«£. Aux annonces N- 9710, 9720, 9727, 9739, 9746, 9760, 9767, 9778, *»
** 9789, 9797, 9810, 9819, 9826, 9843, 9855, 9874, 9885, 9892. Total , Fr. 15.80 ^
#Ç Primes de Fr. O.S5 (Paquet de Papier à lettres) X
X Aux annonces N" 10505, 10514, 10526, 10538, 10549, 10556, 10572, %$
|£ 10583, 10598, 10600. Total , Fr. 6.50 «Â

4* Primes de Fr. 1.— (Album Cartes-Postales) «g
«A Aux annonces N<" 9404, 9414, 9424, 9436, 9453, 9465, 9478, 9489, «*4~* 9500, 10608, 10620, 10634, 10643, 10656, 10670, 10680, 10689, 10700, ¦?*

 ̂
10711, 10725, 10735, 10747, 10762, 10774, 10783, 19795. Total, Fr. 26.- je

4# Primes de Fr. l.SO (Cartes postales de l'Exposition de Paris) +î
<t& Aux annonces N" 9509, 9518, 9530, 9538, 9550, 9b57, 9570, 9576, _+
__ > 9585, 9593. 9603, 9615, 9623, 9634, 9641. 9654, 9663, 9683, 969,', 9700, **M 10325, 10333, 10342, 10355, 10362, 10874, 10385, 10392, 10 W . lOil l, - _f _È
g 10423' 1W33> l0Wi- 10/j53. 10470. 10478, 10486. 10499. Total , Fr. 57— 

^
S Primes de Fr. 2.— (Volume) 

^
5 Aux annonces N»-9309, 9335, 9348, 9368, 9393, 10203, 10220, 10238, 5
?$ 10261, 10283, 10298, 1*311. Total , Fr. 24.— K
$Ç Primes de Fr. 2.SO (Cartes de visite) $£
H Aux annonces N" 9910, 9988, 9975, 9996. Total Fr. 10.— ^4# ' Primes d'Août .Fr. 169.30 %>

 ̂
Primes à fin Juillet » 1286.30 S

«g Total à ce jour > 1435,60 S

RÉSULTAT des essais du Lait du 24 au 25 Août 1899.
Les laitiers sont classés dans ce tableau d'après la qualité du lait qu'ils fournissent.

o a> S-  - 'S-tS-g o o>
Noms, Prénoms et Domicile «s |-| '§-! |« OBSERVATIONS

Blatt , Marie , Léopold-Kuuuit 9 . . . . P8 32,- 35,8 11,
Stotzer , Frédéric, Collège 8 37 30'G 84 4 io'
Oppliger, Henri , Fritz-Courvoisier 30 . 36 32J8 SSA 11!
Ischer, Jacob, Hôtel-de-Ville 48. . . . 3t; 31,4 35_. 10,
Tschanz, Jacob, Hôtel-de-Ville 33 . . . 36 32- 354 io!
Delétraz, Emma, Ronde 26 36 sij ? 85^3 9t'Reymond , Mélanie , Envers 14 . . . .  36 3L9 35^5 8.
Tribolet , Jacob , Granges 6 35 31)4 35!- g.
Matthey. Emile, Grenier 22 35 3^9 86,4 9.
Allenbach. Jules, Fritz Courvoisier . . 84 3L4 34_ 8 10,
Graber , Alexandre, Grenier 2 . . . .  34 32,- 35,4 9,
Hirsig, David , Versoix 7 32 32]- 34.8 6,
Loosli , Fritz , Ronde 6 33 32^2 34,8 6,
Oudot , Léon , Fritz-Courvoisier 5 . . .  31 32^2 34,0 6,— —,— —-,- »

6» Chaux-de-Fonds, le 4 Septembre 1899. Direction de Police.



J A]IAV ûIIP d'échappements ancre. —
iltllCïCUl Un bon acheveur d'échappe-
ments pour petites pièces ancre trouve-
rait à se placer de suito au comptoir
H.-Albert Didisheim, rue D.-JeanRichard
n° 43. 11271-3

RpnpfitiOïl C Deux bons remonteurs
ïlcpcLltlUlio. connaissant si possible la
pièce à minutes, sont demandés de suite.
— Adresser offres , sous II. A. 11277 ,
au bureau de I'IMPARTIAL. 11277-8

Rpniflt i t _Mip - ''écotteur ^'
en au courant

llClllU lltOlll "(j es pièces or remontoir 11
et 12 lig., cylindre, boites 'légéres, est de-
mandé de suite par un comptoir de la lo-
calité. 11264-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

fTno dpfflllie II P de magasin sérieuse ,
UllC UClUUlù 110 munie de bonnes réfé-
rences, connaissant la clientèle et la vente
trouverait place au Grand Bazar de la
Chaux-de-Fonds. 11259-3
p inpjnn  Un bon placier est demandé
fluvlcl . à la Compagnie Singer, rue
Léopold-Robert 37. Prière de se présenter
le matin. , 11210-3

Pjllû Une honorable famille suisse, ha-
rillu. bitaut PARIS , désire emmener
avec elle une bonne fille de confiance sa-
chant la cuisine. Bons gages et bon trai-
tement sont assurés. — S'adresser rue de
Ja Promenade 5, au 1er étage. 11241-3

On f i n m i ' i f l û de suite 2 ou 3 hommes
VU UtlllttllUC forts et robustes pour
l'aire de gros travaux. — S'adr. chez M.
Ed. Rutti-Perret , rue de l'Hôtel-de-Ville
n» 10. 11231-3
O pimnTi + p On demande de suile dans
OCl î l lHlC.  un ménage sans enfant , une
bonne servante connaissant tous les tra-
vaux du ménage. — S'adr rue du Pre-
mier-Mars 15, au 1er étage. 11246-3

Cnpv fllltP *"'" l'0,nande une bonne
Oui 1(111 IC. servante propre et active ,
connaissant bien la cuisine et tous les tra-
vaux d'un ménage soigné. 11288-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
Q pm/ontn On demande pour le com-
O C l V u l l t u .  mencement d'Octobre une
servante sachan t cuire et connaissant tous
les travaux d' un ménage. 11244-3

S'adresser au bureau de L'IMPARTIAL .

.IPH îIP hnmm p fûrt ct rolj uste est de-
Utnlll D UUIUIU C mandé pour travail de
cave ; il serait nourri et lof ré. 11248-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Un jeun e homme a^X^M"
sions et quel ques travaux de magasin . —
S'adn sser à la Halle aux Meubles.
rue St-1'ierre 14. W-3

Commissionnaire. Séê"'̂ 1 S
comptoir et pour aider un peu au mé-
nage. A défaut un jeune garçon pour les
commissions. .. .

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL . 11270-3

Commissionnaire. j £  tTiït iïm-
missionnaire un garçon libéré des écoles.
— S'adresser rue de la Demoiselle 56. au
rez-de-chaussée. 11280-3

Commissionnaire. iïfelS 5
de toute moralité, est demandée de suile
comme commissionnaire dans un comp-
toir de la localité.

S'adi-. au bureaude I'IMPARTIAL . 11275-3
S n n n n n f  j Une ancienne maison d'hor-
AJJ lJ l blill. logeric démande comme ap-
prenti pour la partie commerciale, un
jeune homme muni de bonnes références.
Il aurait l'occasion d'apprendre la comp-
tabilité en partie double et de se mettre
aussi au courant de la fabrication de la
montre. Gratification immédiate. —
S'adresser franco par écrit sous U. .1.
11179. aubureau de I'IMPARTIAL . 11179-5
O pYyironfû trouverait place de suite dans
ÙL1 V CUUC ménage soigné de 2 personnes
et un enfant de 12 aus. Gages, 25 Tr. par
mois. .11235-5
Offres avec références , sous K. G. 11225,
au bureau de I'IMPARTIAL .
TlnnaiioûQ On demande deux bonnes
1/U1 Cllouo. ouvrières doreuses de roues
sacliant bien adoucir et gommer. Enlrée
de suite ou dans la quinzaine. Bon gage
est assuré. — S'adresser à M. L. Hugue-
nin-Monnier , doreur de roues , rue Cen-
trale 10, au 3rae élage , Biciuic. 10939-3

Rnnintflillp Une d81"0136"6 capableuuil i jjiiciuic e,hjen recommai,dée pour-
rait entrer de suite aux ateliers de Mme
Nicolet-Juillerat , rue du Rocher 20, pour
y être occupée aux écritures. — S'adr.
par lettre au , comptoir P. Nicolet-Juille-
rat, rue du Crêt 9. 11111-2
AphpVPHI 1 F&briqae d'horlogerie cher-
Al ilCiCUl . che un acheveur cle mon-
tres ancre et cylindre. On exige prouves
de capacités et moralité. Place bien ré-
tribuée. — Adr. ofi'res Case postale 2817
à Tramelan. 11126-2

D amniV iAin i c  O" demande de suito de
ftOUlUmtiUlb. bons remonteurs. 11156-2

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

Pllillnphp llP <-)n demande de suite ou
UUillUlUCUl . dans la quinzaine un bon
guillocheur régulier au travail et connais-
sant si possible la bassine. Ouvrage suivi
et bons gages sont assurés. — S'adresser
atelier Giroud-Besse, rue du Marais , Le
Locle. 11117-2

PPflVPllP Q Ueux ouvriers , dont un
vil lu Glu o. finisseur sachant si possi-
ble cliamplever pour émail, sont demandés
de suite ou dans la quinzaine , à l'atelier
Cucuel & Muster, 6, rue des Terreaux.

11158-2

AnnnPî ilic Au comptoir P. Nicolet-npjjl dlllia. Jui ||erat( rue du crêt 9,
on demande deux jeunes gens ayant fait
l'échappement ancre pour leur apprendre
à remonter après dorure dans de bons
genres. Ils seraient rétribués de suite.

11090-2

Pj nnni qfnq On demande de suite deux
1 l U l l l o t C o .  bons ouvriers pierristes tra-
vaillant dans les rubis soignés. Inutile de
se présenter sans preuves de capacités et
de moralité. — Pour tous rensei gnements,
s'adressor à M. Léon Ducoinmun Février ,
aux Ponts-de-Martel. 11123-2

PmhnîtûlITi Un bon ouvrier emboî-
LlllUUllClU . teur et un assujetti régu-
liers au travail trouveraient à se placer
avantageusement. 11147-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

àj o i l i l l û o  On demande une ou deux
ttlgUlUCû. jeunes filles de 15 .à 16 ans,
pour différents travaux d'atelier; plus un
jeune homme pourrait entrer également
pour le même travail. Rétribution immé-
diate , — S'adresser Fabrique d'aiguilles ,
rue St-Pierre 14. 11144-2

A nnfûTltî remonteur est demandé.
Appi Cll ll 11132-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Femme de chambre. pô plrune
jeune fille sérieuse ayant déjà servi pour
s'occuper d'une grande fillette et faire le
service do femme de chambre. Bons ga-
ges. 11161-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

TllkiDiài'A Une bonne cuisinière
tillISIHiei e. est demandée dans un
ménage de 4 personnes. Bon gage.
, S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 11116-2

'xPl'VfllltP ^'ne *'"e ProPro> active et de
OCl i aille, toute confiance, est demandée
au plus vite pour aider au ménage. —
S'adr. rue de la Côte 7 (Place d'Armes),
au Sme étage. 11154-2

A nnrPIlti TAPISSIER. — On demande
iijjpi Cllll un jeune homme , travailleur
et intelli gent , comme apprenti tap issier.
— S'adresser à la Halle aux Meubles.
rue St-Piorre 14. A-4
j p iinp fill p On demande de. suite une

UCUUC llllC. jeune fille pour les travaux
du ménage ot aider au magasin. — S'adr.
à M. David Ritter flls , rue du Parc 88.

11133-2

Commissionnaire. Jà .Sfif«£
libérée des écoles comme commission-
naire. — S'adr. chez MM. Meyer fils & Co,
rue Jaquet-Droz 32. 11108-2
83»g||  ̂ Une personne propre et 

at»
fipSSr tive, disposant de trois heu-

res chaque matin , est demandée pour lo
14 septembre. — Offres par écri t , sous
chiffres L. 11. 11157 , au bureau de I'IM-
PARTIAL . 11157-2

Commissionnaire. SS^faire les commissions entre les heures
d'école. • 11110-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTLU,.

AphpVPHP habile pour la montre or
fll/UCÏClll trouverait place stable et
bien rétribuée dans une bonne maison de
la place faisant l'Angleterre. 10963-7*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Opnunnln On demande une brave fille
OUI idl l  II.  pour faire un ménage. —
S'adr. boulangerie, Place Neuve 12.

f inna i i fpmpnt  A louer pour St-Martin
Aypdl IKlliBlll. 1899 un appartement de
3 p ièces. 11242-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

ûnna i'tpmPnt A. louer pour St-Martin
n p [i (U Il l l lCUl. prochaine , dans une
maison d'ordre; un appartement bien ex-
posé de 2 pièces, avec dépendances. —
S'adresser rue du Pont 11, au premier
étage. 11276-3

Phamhl'P A louer une jolie chambre
UUttUlUlC. meublée. — S'adr. rue de la
Demoiselle 109, au 2me étage, à droite.

11229- 3

Phamht'û  A louer à un monsieur tran-
UllttUlUlC. quille et travaillant dehors ,
une jolie chambre bien meublée , située
près de la Gare. — S'adr. rue Léopold-
Robert 82, au 3me étage , à gauche. 11230-3

fhsmh PP ^ 'ouei' une J°l'e chambre
UllalllUl c, meublée, à un monsieur d'or-
dre , solvable et travaillant dehors. —
S'adr. rue de la Promenade 17. 11236-3

Phfllïl Ill'P ¦*¦ 'ouer une chambre indé-
Ulldlimi C. pendante et bien meublée ;
pension si on le désire. — S'adr. rue
A.-M.-Piaget 51, au 2me étage. 11282-3

ù nnaptpmpnt A louor P° ur st-Martin
_tl [ipai ICUICUI.  prochaine , un joli ap-
pariement de 4 chambres et dépendances,
maison tranquille et bien située — S'adr.
rue de la Balance 5, au 2me étage. 10826-3

A nnaptpmpnt A louer P°U1' le ler no'ilJJjj ai ICUICUI. vembre un appartement
composé d'une chambre, cuisine et de
grandes dépendances. 11128-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Appafteffleflt. ment de deux belles piè-
ces, cuisine, alcôve et dépendances, eau
installée. 11146-2

S'ad. au bureau de L'IMPARTIAL.

I MJpniPnt A louer pour Saint-Martin
LUgCUICUl. prochaine, à des personnes
de toute moralité, un appartement de 2
chambres bien exposées au soleil , corri-
dor , cuisine et dépendances , eau et gaz
installés , lessiverie. — S'adresser à M.
Jean Wii ffler , voiturier, rue de la Serre
n» 55. 11105-2

A la même adresse, à vendre un pota-
ger et une couleuse usagés, mais en
bon état.

PhamllPP Pour cas imprévu, à louer
UllttlllUl C. fie suite une chambre très
confortablement meublée, à un monsieur
travaillant dehors. — S'adr. rue du Parc
n» 43, au 2me étage. 11151-2

PhflmhPP A louer de suite une cham-
UllttlUUl C. bre meublée, située à proxi-
mité cle la Gare. — S'adresser chez Mme
Nicolas , rue de la Serre 61. 11141-2

Phamh PP A l°uer une chambre meu-
UllttlUUl C. blée, à un ou deux ouvriers
travaillant deliors et solvables. — S'adr.
rue du Puiis 18, au 2me étage, à gauche.

11149-2

rilfliïlhrP A louer de suite une jolie
UllalllUl C. chambre i uu monsieur tra-
vail lant dehors. — S'adresser chez M.
Henri Guyot , rue de la Demoiselle 49.

11145-2

È___?" On nffpp la ««««che à uii
gfSSgF Ull UHl C monsieur  tran-
quille et solvable. — S'adresser rue du
Parc 5, au rez-de-chaussée, à droite.

10568-2

T fttfPIÏIP Ilt A louer pour Saint-Martin
UU gCUlCUl, prochaine , de beaux loge-
ments à 3 pièces, modernes et bien expo-
sés, ainsi qu 'un pignon. — S'adresser
chez M. P.-Arnold Beck, rue du Gre-
nier 43c. 9620-12*

LnffAmpnlc â ,ouer de suileU
^

eUlCIllb ou pour St-Martin
prochaine. — S'adresser à M. Albert Pé-
caut, rue de la Demoiselle 135. 6i38-i02*

Appapiements.̂ î.K^Sïï:
Marie Piagel , devant le Stand, un appar-
tement de 8 pièces, chambre de bains
et alcôve.

Un appartement de 4 pièces,
chambre de bains.

Un appartement de 3 pièces et
alcôve.

Eau et gaz installés, lessiverie dans la
maison. — S'adr. à M. Schaltenbrand,
architecte , rue Léopold-Robert 74.

10733-1

Ph/Un llfP ^ louer pour le 23 courant,
UllCllUUl 0. une chambre à 2 fenêtres,
meublée ou non , exposée au soleil. — S'a-
dresser rue du Progrès 105A, à la boulan-
gerie. 11018-1

A la même adresse, à vendre 20 feuilles
à gâteau , neuves, 45 cm. de diamètre , des
bois de lit , un lit en ifer complot.

Pll 3Hl h l'P ¦*• remettre une belle cham-
UllttUlUlC. bre indépendante et au so-
leil levant , bien meublée , à un ou deux
messieurs ou demoiselles. — S'adr. rue
de l'Industrie 24, au ler étage, à droite.

11030-1

UeilX ÛemOlSelleS demandent à louer
dans une maison d'ordre deux chambres
dont une meublée. — S'adr. rue du Parc
n° 22, au 3me élage. 11227-3

On demande à louer ^"Sb0
™meublée , de préférence aux abords de la

ville. — Offres sous IVI. 8. 11247, au bu-
reau de I'IMPAR TIAL . 11247-3

(f demande à louer I^KLvillage. — S'adresser à la boulangerie,
rue de l'Hôtel-de-Ville 15. 11213-3

lin M n n c i û l l P  travaillant dehors de-
UU IIIUUOICUI mande à louer pour le
15 courant , une chambre non meublée,
exposée au soleil. — S'adr. sous initiales
N. O. 11115, au bureau de I'IMPARTIAL.

11115-2
«asjîgR*» La Troupe du Théâtre pour
S?"'!!* hi Saison d'hiver arrivant lin

septembre, les personnes ayant des cham-
bres à louer sont priées de s'adresser au
Concierge du Théâtre, rue j du Grenier 26.

11216-2

ÏÏT1 mp n n t f p  sans en fan'' tranquille et
UU lll C liage solvable, demande à louer
pour Saint-Georges 1900, un apparte-
ment de 3 pièces avec corridor , situé rue
du Doubs ou du Temple Allemand. Prix,
5 à 600 fr. '— S'adresser,' sous chiffres L.
M. 11028, au bureau de I'IMPARTIAL.¦ 11028-1

Ilnp liîimp âgée, tranquille et solvable,
UUO UttUlC demande a louer pour le
ler octobre une petite chambre non meu-
blée , exposée au soleil. — S'adresser rue
Frilz-Courvoisier 6, au Sme étage , à
droite. 11038-1

On ûeman de à louer CttKS
un APPARTEMENT situé rue
Léopold Robert, pour bureau et comptoir.
— Adresser les offres , sous chiffres P.
P. 10, Poste restante. 11041-1

On demande à acheter ^1̂en tôle, pour poser à l'angle d'une mai-
son , plus une presse à copier. 11272-3

S'adr. au bureau de I'I MPARTIAL .

On demande à acheter ^
c£

ne de bouteilles. 11293-3
. S'adresser au bureau do I'IMPARTIAL .

On demande à acheter pt°ati '0n ,edxepsor

lots de pierres échappements et moyen-
nes, des cadrans Louis XV 18 et 19 lig.,
des cylindres si possible pivotes ot des
ai guilles. 11203-5

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

On demande à acheter debosnnee maf
chine à régler (système Grosjean-Bedard),
ayant peu d'usage. — S'adr. rue de la
Cole 7 (Place d'Armes), au 2me étage.
^^_ 

' 11153-2

On demande à acheter SOTS*
et les carrés , peu usagé. — S'adr: chez
M. Ed. Ambuhl, Breuleux. 11034-1

On demande à acheter f c ™ ™chine à arrondir et un tour à pivoter,
ainsi qu'un établi. — Adresser les offres
sous R. D. 11022, au bureau de I'IMPAR-
TIAL . 11022-1
msSSSSSÊSSSSSSSSSSSSSSSSSSÊSSS

A vonilvù un bon potager en parfait
1 CUUl C état, avec tous les accessoi-

res, ainsi qu'une layette pour poseur de
glaces (24 tiroirs ) à baa prix. — S'adres-
ser rue Alexis-Marie Piaget 65, au sous-
so^ 11290-3

A uûndn o un beau potager avec barre
ÏCUUI C jaune. — S'adr. rue de la

Demoiselle 51, au rez-de-chaussée. 11274-3

Occasion sans pareille ! "̂ T*
grande glace , 135 cm. de hauteur , SS cm.
de largeur , un potager presque neuf avee
barre et tous les accessoires , une magni-
fique table noyer massif avec pied riche
sculpté, matelas crin animal , un riche
piano d'excellente construction , X 460 fr.
Un buffet de service, 4 portes , noyer poli
à 140 fr., un peti t lit d'enfant avec literie,
20 fr., un lit complet 2 places , en bon
état, 80 fr. — Achat, vente et échange de
tous meubles. 11292-3
HALLE AUX MEUBLES, rue St-Pierre 14-

Téléphone. Téléphone.

A UPtlliPA Pour cause de déménagement
ICUUI C un beau grand buffet à i

portes , bien verni dedans et dehors. —v
S'adresser rue des Terreaux 12, au 1er
étage. 11058-4

Â
TI nn f î i i Q une salle à t i ia imer .  com-
I CUUl G posée d'une tablo, un buffet

avec service, six chaises, le tout neuf. Pri x ,
400 fr. — S'adresser AU LOUVBE. rue
de la Ronde 4 ms. 11187-3

A i r nii fl i .û une armoire à glace neuve
ÏCUUIC (uo fr ), lit sapin complet

(90 fr.). — C'est AU LOUVRE, rue de la
Bonde A. 11188-2

RlIfJlP ^ vendre pour 40 tr. un beau
DllglC. bug le si B , à cylindre , nickelé,
ayant coûté 90 fr., très bien conservé. —
S'adr. rue du Temple-Allemand 21, au
3me étage. 11129-2

A vpndpp un i>otaser °n bon état,
ÏCUUI C avec accessoires. — S'adres-

ser rue Jaquet-Droz 14, au 2mo étage.
11134-2

Occasion exceptionnelle ! £F?$2££
blement de salon, style oriental , com-
posé de 5 pièces, recouvert de moquette,
et garanti tout crin , comme neuf , pour le
prix de 350 fr. On|échangerait aussi con-
tre d'autres meubles. 11160-2
SALLE DES VENTES, rue Jaquet-Droz 13.

Téléphone. Téléphone.

A VPIldPP * *)as Pr'x ' ' t>on v,̂ 0' une
ÏCUUIC belle cage à3compartiments

formant volière, 1 aquarium , une four-
naise portative. — S'adr. rue de la Bonde
n» 9, au rez-de-chaussée. 11051-1

A VPniiPP une mac'line à tricoter peu
ÏCUUI C usagée, une forte machine à

coudre pour tailleuse ou sellier, une ma-
chine à coudre pour tailleur avec table
à allonge (système Howe) ou à échanger
contre d'au t res marchandises. 10975-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Ppt'dll d'manc'ie après midi , à la rue
1 C l U U  Léopold-Bobert ou aux alentours
un bracelet argent avec points dorés el
chaînette. — Prière de le remettre, contre
récompense, au bureau de I'IMPARTIAL.

112SQ-3

Pnp dn samedi 8 courant, un porte-
1 ClUU monnaie .co_ileu_.ant environ 55 fr.
en espèces et un outil pour ouvrir lee
fonds de montres. — Prière de le rap-
porter, contre bonne récompense , au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 11171-2

Ppl'flll une  bouc'e d'oreille en or.
1 Cl ull — La rapporter , contre récom-
pense, au bureau de I'IMPARTIAL . 11235-2

pri f lpn nn carton contenant des pièces
I/galC d'horlogerie. — Prière de le rap-
Forter , contre récompense, au bureau de
IMPARTIAL. 11195-2

m

Chésal à vendre
A vendre un terrain , situé près la place

de l'Ouest , sur lequel on peut facilement
bâtir une belle maison tout en y conser-
vant de bons dégagements. 11291-3

S'adrosser au bureau de I'IMPARTIAL .

Commis-voyageur, ii:̂
Sieurs langues et bien l'horlogerie, serait
disposé de voyager pour une bonne mai-
son d'horlogerie. Sérieuses références à
disposition , — Ecrire sous J. U. 11286.
au nureau de I'IMPARTIAL . 11286-3

fniTITniç Jeune homme connaissant
tlUlUUllo. bien la comptabilité , plusieurs
langues et bien au courant do l'horlogerie ,
cherche place dans une bonne maison. Sé-
rieuses références à disposition. — S'adr.
sous A. M. 11285 , aubureau de I'IMPAR -
TIAL. 11285-3

lin hftPlndPP acheveur-décotteur et te-
Ull l lUl iUi j ll neur de lanterne demande
place dans maison sérieuse. — S'adr. par
écrit sous chiffres E. B. 11283, au Bu-
reau de I'IMPARTIAL. 11283-3

PrtlÎQ'ïPllÇP ^
ne 

',onne ouvrière do-
rUllooul lut .  mande place comme polis-
seuse de cuvettes, argent. Place stable.
— S'adresser rue Jaquet-Droz 29, au 2me
étage. ¦¦_ ¦¦.. , . ¦ - 11279-3

ÏCCllîp ftip On cherche pour une jeune
noMlj ulUc.  fliie une placo d'assujettie
modiste ; elle a fait son apprentissage
dans le canton de Zurich. 112S7-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

llli tlAmniP àgo de 35 ans, sérieux et de
Ull UullllilD toute conliance, cherche une
place comme commissionnaire ou homme
de peine. — S'adresser au magasin de ci-
gares, chez Mme veuve Contesso, rue
Léopold Bobert 38. 11200-3

JPHIIP hnmmp °" domande Place
DCUUC ilUlllIllD. pour un jeune homme
de 15 ans , fort ct robuste, ayant du ser-
vice, comme portier , sommelier ou ap-
prenti cuisinier dans un bon hôtel . 11265-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

lin Pnmntahlp expérimenté , connais-«II MJI»lHttWKS san, |a fabrication ,
aurait plusieurs heures disponibles par
jour pour correspondance française et
comptabilité. — Ecrire sous initiales C.
H. Case postale. 4082. 11065-1

ÀniIPPnfi ^n °'lerc'
,e une place pour

A|jpi Cuil. un garçon , libéré des écoles ,
pour apprendre une partie de l'horlogerie.
— S'adressor chez M. E. Borel , mécani-
cien , rue de l'Industrie 7. 11281-3

DncIr A'nf '  *-*u pourrait entreprendre
HUDR.UJJ1. 12 X 18 cartons de plantages
par semaine. 11159-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
Çûinjan fp  Une servante connaissant la
UCl ï aille, cuisine et tous les travaux
d'un ménage soigné, demande à se placer
au plus vite. — S'adr. par lettres sous R.
Z, 11130 , au bureau de I'IMPARTIAL.

11130-2

QppticcPllCû tle moyennes, connaissant
Ûol UooLltbC Sa partie à fond , demande
place dans la:quinzaine. — S'adr. sous
initiales L. G. 11053, au bureau de I'IM-
PARTIAI., I ¦ 11053-1

ÏUnalmiûIieû Une décal queuse ayant
l/Cld.l(}UcUbt/. déjà prati qué 3 ans de-
mande à se placer dans un atelier sérieux.

S'ad. au bureau do I'IMPARTIAL . 11033-1

XcQllîptti (->n c'lerclle Pour un jeune
lioDuJClll. garçon , ayanl appris les
achevages, une place pour apprendre à
remonter ; on désire qu 'il soit entière-
ment chez son patron.— S'adresser à Mme
yeuve Boillod , concierge du Cimetière , au
LOCLE. 11025-1

lin hnmm p marié, 25 ans, connaissant
Ull UvllllliC comptabilité commerciale,
demande emploi de préférence dans un
magasin do vins. 11072-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Une demoiselle ctt0™Shun
magasin pour la vente au détail. — Offres
sous initiales B. C. 11032, au bureau de
I'IMPARTIAL . 11032-1

ft pmnJ Çpllp conna 'ssant l'horlogerie ainsi
UClllUlaCllC.que les travaux cle bureau,
demande place de suile. — S'adr. sous
B. L. O. Poste restante. HOe'i-l

Rpi'VUnlp ^
ne 

''"e très honnête , con-
OclldlilC. naissant tous les travaux
d'un ménage, demande place de suite dans

' un peti t ménage soigné. 11059-1
Sadresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Visiteur-acheveur. e0natrder^nsduitruun
bon visiteur-acheveur sérieux et bien au
courant de la petite pièce or, pouvant au
besoin diri ger la fabrication ; bon gage si
la personne convient. — Ecrire avec réfé-
rences sous chi ffres N. IM. 11284. au bu-
reau de I'IMPAHTIAL. Il284-3

TraVAUr s ^n demande deux ouvriers
UldiClUo.  graveurs, un sachant bien
faire le millefeuille ot l'autre pour champ-
lever l'émail. — S'adresser chez MM. Cn.
Rebmann & Cie, rue du Doubs 155.
_ •_• 11261-6

Çûl>fi-Q<!Pll<3P k'en au courant de la ma"uol UooCUoC chine est demandée pour
fin courant ou le 15 octobre. — Adresser
les offres sous initiales E. M. 11252, au
bureau de I'IMPART.TAL . 11252-3

R P II P f 1 f ï A * 1C l-'n ,J0n remonteur trou-
liCj fCllllUllb. verait place au comptoir ,
ou ouvrage à la maison. — S'adr. rue du
Progrès 20. 11226-3

RppfisQPlIl' ^Jne ,na 'son de Genève cher-
Ocl llooCUl . cbe un bon ouvrier serlis-
seur à la machine. — S'adr. Servette , Ge-
nèva , Case 4487. 11268-2

PnlÎQCPUQO O" demande pour de suite
rUllobCllot .  ou dans la quinzaine une
bonne ouvrière ou assujettie polis-
seuse de boites or. 11245-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Monsieur et Madame Johann Eberhardt
ot leurs enfants, Paul , Esther et Olga,
ainsi que les familles Nicolet, Brugger et
Mayer, font part à leurs parents, amis el
connaissances, du décès de leur bien-ai-
mée fille , sœur, nièce et cousine

Mademoiselle Laure-Alice EBERHARDT
que Dieu a rappelée à Lui dimanche , à
minuit , dans sa 17me année , après une
longue ct douloureuse maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 11 Sept. 1899.
L'enterrement auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu mercredi 13 courant
à 1 h. après midi.

Domicile mortuaire, Hôpital .
Le présent avis tient lieu de lettre

de faire part. 11223-1

Messieurs les membres de l'Union
syndicale dos ouvriers faiseurs de
ressorts sont priés d'assister mercredi
18 courant , à 1 heure après-midi , au con-
voi funèbre de Mademoiselle Laure-
Alice Eberhard , fille de M. Jean Ebor-
hard , leur collègue 11231-1

I.e Comité.

Madame Louise Pelletier née Brischoux .
et ses enfants, Monsieur et Madame Jules'
PeUetier-Jeannet, Monsieur et Madame.
Arnold Pelletier-Dubreau, Mademoiselle
Alice Pelletier , Messieurs Ali , Alexis et
Olga Pelletier , ainsi que les famiUee
Pelletier , Guinchard , Gaillard , Bournay,
Studler, Faivre, Affolter , Claude , "Wenger
et Dubreau , ont la douleur de faire part
à leurs amis et connaissances de la gran-
de perle irréparable qu 'ils viennent d'é-
prouver en la personne de leur cher et
regretté époux , père , beau-père , frère,
beau-frère, oncle et parent ,

Monsieur Jules-Eloi PELLETIER
que Dieu a reUré à Lui dimanche , à 3 h.
après midi, à l'âge de 51 ans 3 mois, après
une longue et pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 11 Sept. 1899.
L'ensevelissement auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu Mercred i 13 cou-
rant, à 1 h. après midi.

Domicile mortuaire, Place Neuve 8.
Une urne funéraire sera déposée devant te

maison mortua ire.
Le présent avis tient lieu de let-

tre de faire-part. 11163-1

Les membres de la Société française
Philanthropique et Mutuelle et les
membres du Cercle français sont priés
d'assister mercredi 13 courant à 1 heure
de l'après nj idi , aux obsèques de Mon-
sieur Juleâ-Eloi Pelletier, leur collè-
gue. Les Comités.

11233-1



Crédit Mutuel Ouvrier
La Chaux-dc-Fonds

Nos conditions d'intérêts seront fixées
â partir du 1er Janvier 1900, de la ma-
nière suivante. 8793-7

<__% % \ aux Dépôts obligatoires, Séries
A. B. et C.

4 "in aux Dépôts libres jusqu'à fr. 3000.
3.60 1 aux Dépôts libres de lr.

3001 et au dessus.
3,30 °lo aux comptes-courant créan-

ciers.
Escomptes, Prêts sur titres et hypo-

thécaires aux meilleures conditions.
I.e Conseil d'Administration.

A VHS
Vente d'une vache

Vendredi 15 Septembre 1899. dès
les 2 heures du soir, à l'Hôtel Breguet , à
la Maison-Monsieur, l'administration
des Douanes suisses vendra aux enchères
publi ques ct au comptant unejeune vache.

Pour l'Office des Douanes de La Basse,
Par ordre ,

11185-2 Bourgoz, receveur.

Avis important !
.Te soussigné prie la dame qui se trou-

vait présente le 30 aoùt à la scène qui
s'est passée dans le bois Jeanmaire, à
5 heures après midi , de bien vouloir se
présenter à l'adresse ci-dessous :

Henri N _0£F, rue du Progrès 97,
11191-1 au ler étage.

Lance-parfums
de la 9908-20

Sociélé cMniip des Usines dn Wm
Acacia , Bruyère , Foin coupé, Héliotrope ,

Jockey-Club , Lilas, Muguet, Œillet, Rose,
Violette , etc.

Lance-menthol
le m ' i  ¦ ir remède contre les névral gies

Lance-ozone
pour la désinfection des locaux

Dépôt dans toutes
BP LES PHARMACIES
Foliinira Uno famille honora ! io de
£*Cuai?gf _> . laSui-. -cai ;o...a._ —ait
disposée à recevoir on échaiii'e d'une
lille, un garçon de lionne fami l le  de la
Suisse roiuaiufe, pour apprendre la lan-
gue. 9108-22*
BUREAU de PLACEMENT , Ruelle du Repos 17._

2ÛÔÔlrancs
On cherch e à emprunter 2000 fr , contre

bonnes garanties, soit: Police d'assurance
sur la vie de 4000 l'r. et une Assurance
mobilière de 15,000 fr., remboursement et
intérêts au gré du preneur. — S'adr. sous
initiales A. J. B. Poste restante Succur-
sale. 10933-3

R*te'ras dis Tessin
Raisin rouge , la caisse de 5 kg. fr. 2.20

10 kg. 4 h. 20.
Raisin blanc Asti _> 4 kg. » 3.50
Belles Pêches > 5 kg. » 3.50
Poires de dessert » 5 kg > 2.80

franco contre remboursement.
10422-33 Angelo CALOELARI, Lugano.

Seul moyen pour détruire radicu.miieut
les Fourmis , Grillons , Cafards
noirs et blancs, Gerces avec les lar-
ves, etc. H-6,2500-b 10278-G

EN VENTE chez
J".-____3_. Stierlisx , Drogutrie , r_ n du Marché 2

Pensionnaires. JftfflKSS
bert 46, prendrait encore de bons pen-
sionnaires. Cuisino et service soignés.

11050-4

Révolution en photographie
par l'appareil

marmt___ T^b-Hpi fiïte^K __w____ BSïSSBEi. « EiP^st H9H ___B à&L __ issîî F%£___rc_9 _¦__£& ma. n TTfninini riRTt_?4, ilzir..>6_BS? ¦_______§ _____ BSosBaa Bal o_\ B5-.3

au prix incroyable de 3 fr. 50, y < om«
pris plaques , papier , révélateur , etc. Epreu-
ves de 4X4 cm. Envois contre rembourse-
ment. Aux Nouveautés industrielles , .0,
boulevard cle Plainpalais , Genève. 10802-21

Etude CL BARBIER, not.
A LOUER

pour Saint-Martin 1899 :
Priufràe S, premier élage de 3 pièces
1 l Ugl Cù f , avec 2 alcôves. — 470 fr.
PpndP ÔO S, îme étaoe de 2 pièces. —flUgl Cb *, 276 fr. 8626-1

t* 
Ppnrtrpq Q a premier otage de 3 pièces.

Progrès 9 b', 8me étage de 3 piéces -S627
Industrie 7/ Sme étage d6 8 piêces- KM
PllifS il roz-de-chaussée de 2 pièces et

Pllito \ 1 première étage de 2 pièces , au
rullù 11, soleil. 8628

.Boucherie 16, gfaffff de Vel
Pp ftinPllflfi p 49 ,  4 proximité du Collège,
riUmelldUC \Ù _ rez . de -. chaussée de 3
pièces. 8630

Envers 34, beau pigno ,i -le 2 pièces863i
Dnnn f U \  premier étage de 4 pièces,
lal li TW , alcôves , vestibule, chambre de
bains, eau et gaz , Belles dépendances.

8632

Demoiselle 68, !fe^ gffis
Pftllhc 4 9-1 encore deux beaux appar-
VVUUù l u i , tements de 4 pièces et dé-
pendances , belle situation. 8634

Si vous souffrez
de douleurs rhumastismales, de sciati que,
de lombago , enfin de douleurs quelconques

Essayez

Le Baume d'Her cule
vous serez étonné de son effet 151-206*

PHARU-IACîFBOUBQUIN

àWWÏB
La Uou chérie Metzger, Place du

Marché , sera fermée du Mercredi 13 Sep-
tembre à 6 h. du soir au Jeudi 14 Septem-
bre au soir. 11214-2

mwf w i 'A%ff îi'À.-ù'/^l_$- ''f à-A 5_lij ^ r̂™2^^^n .____¦
V Ĵ__.fljiTf yWfmm .\ m M , _. J1 J"^"*fj£^!RjM9] iWWt
F^T^fM3_H______PH_c^^__t___ . -£i_^—_^__________ 9 \ ^- . tWW

Dans l'intérê t de l'agriculteur , j 'offre
des Couveuses ct Eleveuses ar-
tificielles d'un fonctionnement facile.
Ecloaion assurée. Eleveuse remplaçant
avantageusement la mère naturelle. Ins-
tructions gratuites. 6037-2

U. BLASER fils, rue des Terreaux 20,
LA CHAUX-DE-FONDS. 

A rrivée de

iURSE
première qualité, MALAXÉE et autre,
belle TOURBE IVOIRE. — S'inscrire aa
Magasin Prêtre, rue Neuve 16 a, q%
au Gantier, Boulevard de la Gare. 5379-20»

¦̂ ^BBPMBHBWI f*—""— """ BP*B*WM,E,HIIIB '1" 
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Teinturerie E Bauer ̂MlPfl
TéLéPHONE ai.es s,,.,„„„„„„¦•/ ¦ ¦. JBêW 31, RUE DU COLLEGE _t\ j

. Etude de Me Paul Jacot, notaire, à Sonvillier.

PF" IFesite mobilière
Lundi 25 septembre prochain, dés 1 heure de l'après-midi , en son domi-

cile, M. Jean KITTEIt , fermier sur les Places, commune cle Sonvillier,
exposera en vente publique ct volontaire :

4 vaches , 2 génisses, une jument portante , des faux , fourches, râteaux , 2 chars
à échelles , 1 char a purin , une herse, environ 40 toises de foin X fourrager sur place
et d'autres objets dont le détail est supprimé.

Terme pour les paiements. 10585-1
Sonvillier , le 26 août 1899. (R-P364-I) Paul Jacot, not.

Cuisine et Eclairage au gaz
TÉLÉPHONE s êtvza**- TÉLÉPHONE

Installation de gaz pour Cuisines, Chambres, Ateliers, Magasins.
Prise de gaz : gratuite.
Colonne montante : remise 50 %•
Pose des compteurs : gratuite.

L'abonné ne paie en plein que la conduite depuis le compteur A
gaz, selon le tarif établi. 10644-5

S'adresser, pour l'installation , à

Séb. BRUNSCHWYLER , Serre 40
Devis gratis — installations à forfait

Immense choix de lustres, lampes, potagers à gaz, etc,, etc.

Le Bureau américain Standard H' 1 est visible dans nos devantu-
res rue Léopold-Robert 6^.

Nons livrons ce meuble à domicile à fr. 315.—
Ne pas confondre avec le Derby que nous livrons à fr. 230.— mêmes dimen-

sions environ. 10725-1
Se recommandent,

64 , Ru e Léopold-Robert , 64

ïFTF llFIlS § iw ïï _\&^%__ _ _ _ p_\\\\m

I

1 i L I  LnlLil iU Oui iili%»liA^H
La Maison livre les plus beaux COMPLETS et PAR- |1||

DESSUS SUR MESURE avec essayage à 10440-9* || l||

/ C fr - K H fr " R S ^ 1K 
fp

"
iienfactire et Coape garantie.

l ôuveautés £PÏÏNKMK
PANTALONS sur mesure , depuis X-i francs, j
JOSEPH HIRSCH, A la CITÉ OUVRIÈRE |

en face dc la Fontaine Slonumcntalc.
§?g$"" On se rend à domicile pour scuireitro les Echantillons et prendre les Mesures g) HH

~ 
POUDRE DENTIFRICE SPECIALE

(Recommandée par les médecins)
Cstle pondre blanchit les dents en 2 jours et prévient la carie

K.'.v.vsr sur chaque boite le nom de l'inventeur
L» D' A. B O UR Q U I N, Pharmacien - Chimiste

39, Rue Léopold-Robert, 39 4126-4G*
Votre Poudre Dentifrice est excellente, lout le monde devrait s'en servir.

Henri LIPPETZ.

ëa, 3ro23a©tt_r>o
Pour cause de sanlé. à remettre de suite ou plus lard , suivant convenance, le ma-

gasin exp loité depuis grand nombre d'années , avec succès, sous la raison « Nouvelle
Oonsominalion ». 1061(5-1

sa ^sa_â_3B.#- ^_M»«.:â.c>m»
Commerce d'épicerie , mercerie, quincaillerie, verrerie , porcelaine, articles de mé-

nage, etc . Installation moderne. Reprise de marchandises a volonté. Favorable occa-
sion pour commerçant entreprenant : épicier-droguiste. Ancienne et nombreuse
clientèle.

S'adresser directement au propriétaire S. Pfister. Au cas désiré, le cédant reste-
rait commanditaire.
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Le laieille-vTr. S I
Vanillé Fin, surfin, superfi n , en plaques, Croquettes et Diablotins 5^

Le CHOCOLAT L!M>T est sans rival. g*
SEUL DEPOT : 158-78* 1̂ .

PHARMACIE BOURQUIN , La Chaux-de-Fonds ?
wac_c__a____acaicrgi.iL wiBw>M«aaaawwtWMW_Mi___w___BBtwwBMM^ A
^^^  ̂ ¦¦--—-, -|._i__ i ,. wi— m¦_¦¦___,,- Q ~r
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AVIS 1
AUX 9574-6 H

Sil fITflOD loyco SrnUlUbliArnto B
AMATEURS

I P L A Q U E SI
Papiers divers

1 Cartons, Appareils, !
1 BAINS I
SFOUBNIT URES DIVERSES H

pour la Photographie

Chaque cycliste devrait I
i posséder un Appareil
i « KODAK » 1
ise fixant facilement à sal

i Dépôt des Appareils eti
I Produits de la Compagnie i
i « KODAK » 1
ide Paris.

ï Expéditions au dehors!
I Droguerie 1
IE. Perrochet Fils j

j Rue da 1er Mars 4
ÎLa Chaux-de-Fondsl:

I Leçons de piauo |
Î Mlle L-lniLLMER fQ Elève da Hoch Conservatoire Q
Q de Francfort s./Main 0
O 8e recommande, Q
Q S'ADBESSEB 10803-1 Q



Alliance 0
m Evangélique

Réunion publique mensuelle
.I5ÎUDI 14 courant, à 8 Va •»• dn

soir, à la SALLE de la CHOIX-ULEUE.
g-2397-o 10989-1

Le U H. BRANDT
Spécialiste pour les Maladies du système

nerveux et celles de la peau,
reprendra ses consultations vendredi 15
septembre. Réception tous les jours de
l Va à 4 heures , le dimanche excepté.

rue ïiéopold Eobert 10
LA CHAUX-DE-FONDS 11237-3

Le Br ADLER
Médecin - Accoucheur

de re tour
11190-2* a repris sas consultations.

W. LABHiRDT , dentiste
de RETOUR

Consultations tous les jours de 9 h. à
5 U., excepté le Dimanche et Jeudi.

11023-1

Leçons particulières
et Préparations de travaux domestiques

S'adresser à Mlle Marguerite Franc,
institutrice, rue du Temp le-Allemand 75.

10996-1

ATTENTION l
Q B  

entreprendrait au prin-
_ _  _ tem Ps 1CJ0() ou à volonté
^ghgjjfe l'exploitation d' un Hôtel

avec magasin? Facilités
et location très petite. On peut prendre
connaissance de la position et de la situa-
tion en lout temps. Bonne affaire pour un
preneur acti f. 11155-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL .

ifâsserieÉiaSeîfe
Tons les MERCREDIS soir

dès 7 Vi heures 3089 156'

à la Mode de Caen.

FONDUES à tonte heure.

olLLARO
3e recommande, G. Laubacher.

f pp r&mmïïrs.—,s!BttBssB. «._... î*si*sce.'Zwa. -mv&__,

Exceptionnellement
je vendrai ces jours de très beaux et gros

CANARDS SAUVAGES
à 23 fr. pièce.

CIVET ei© lièvre
. au détdl. 11119-3

Comestibles A. STEIGER
rue de la ^Balance 4.

La Société Tessinoise d'exportation de
Fruits de LOCARNO

envoie en caissettes de 4 kilos, franco con-
tre remboursement :

Raisins de table. Fr. 3.50
Pêches, » 2.50
Raisins et Pèches mêlés* » 3. —

aisins américains. » 2.80
Recommandé pour cures de raisin chez

sol. Z-5243-c 10948-2

Bonne PENSION bourgeoise
CUISINE SOIGNÉE 10302-3

Rue Alexis-Marie-Piaget 65.
^gja . B entreprendrait des plan-
¦ lalï 'B B tages cy lindre grandes
«ni£ i§_ _ â p ièces , par fortes séries.
^*

~mW S'adr. au bureau de
I'IMPARTIAL . 11131-2

Bons de Coopération
de la maison : A la ICoune Heure de
Genève, sont à vendre è fr. 1, à des per-
sonnes désirant continuer. 50U-1*

S'adresser au bureau de L'IMPARTIAL.

Raisins È Valais
O. DE RIEDKATTEN, Sion. —

5 kilos , franco 4 fr, 50,
j-1517-L 11031-11

Mx parents ! <*,*£**£*
enfant en nourrice. 10966-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Demoiselle de magasin
On demando de suite une demoiselle de

magasin bien au courant de la vente.
Certilicats exigés, — Adresser offres,
ssus initiales W. L. 11262 , au bureau
de I'IMPARTIA L. 11282-9

Maison J_ vendre
A vendre à des conditions avantageuses

une maison de construction récente , si-
tuée dans un des beaux quartiers de la
Chaux-de-Fonds , renfermant 3 logements
et lessiverie. Eau et gaz installés. Cour et
jardin adjacents.

S'adressor à M. Aug-. Jaquet, notaire ,
place Neuve 12. 10941-3

BiEBigggia « l\s~g *___ O llll l l l l Mi II

Société de Consommation
Jaquet-Droz 27. Parc 5i. Industrie 1.

111, Demoiselle 111.

Neuchâtel bfanc1397
PREMIER CHOIX 11863-80

la bougie, verre QQ cent<

Beaujolais
véritable, le litre T~?' V̂S «p-ri fsans verre, » *—™ vvJXlt.
mtB&atif iM • mt^ â © aaattafsa

Papiers Peïwfe
et imitation de vitraux

- Cire à parquets -

Vlottl S" StalQer
Kue Jaquet-Droz 39 1420 18"*

ALMANACHS
1900

Messager boiteux de Strasbourg.
Allemand, 35 c. Français, 35 c.

Bonne remise au* revendoui s. Envois par
la poste contre remboursement.

Librairie A.
~

CÔÎJRVOISIER
LA CHAUX-DE-FONDS 

_____________ ? — ? —
VITRAUPHANIE. Librairie (kwaiw

Manteaux de pluie
pi entières qualités anglaises
Jl3;J8-6 pour Dames et Messieurs.

Pèlerines à capuchon
pour Messieurs et Jeuues Gens.

Rue Léopold Robert 41, T T ftnctnnff
La Chaux-de-Fonds "• UUllOll Ull.

Leçons. "afiïïtfïïK
prendre des levons de français. — Adres-
ser les offres sous initiales T. A. 11234,
au bureau de I'IMPAUTIAL . 11231-3

HÇ^P&^U VALAIS

4̂iâm^mf_ ___________â_ _̂_h^
::
^̂  r DCV ci ce ceŜ^̂ ^SSfp̂  ̂ "• "tY , OSE. nne

Pour emailleurs !
A vendre un outillage complet pour

fabricant de cadrans. — S'adr. sous A. B.
11122. au bureau de I'IMPAHTIAL . 11 22-2

f ^Sk-mmmmmm -mmm --mW -f Ê-£Biim OS

J. -E. BEAUJON
Oave, 9, rae leove 9

Excellents VINS
6 tO, 45, 50 cent., etc.

le lilre.

Vins Fins. Huile d'olive.
Vente à l 'emporté.

7106-77 ___________

avec force motrice , 180 mètres carrés , con-
viendrait pour horlogerie ou accessoires.
— S'adr. à M. L. Gaudln , rue Gutenberg
n- 10, Qenève. nc-8046-x lllSi-2

mn x^EixjiXExjEî. assasa
Un instituteur de la Suisse allemande,

au courant dans la partie de relieur , de-
mande à se placer comme volontaire
relieur pour se perfectionner dans la lan-
gue française. Au besoin , il serait disposé
à donner dos leçons d'allemand aux er
fants du patron. 11148 S

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL .

Pour cause de départ , à vendre à Son-
villier , a des conditions avantageuses , une
maison d'habitation en bon état d'entre-
tien , composée cle 2 logements , dont l'un
pourrait être utili sé comme atelier. Ean
et électricité installées et grand jardin
potager.

S'adresser au propriétaire , M. Gottlieb
Siegenthaler , X Sonvillier. 11107-2

Couturière pour Messieurs
Mme WEISS, tailleuse pour messieurs

et jeune gens, rue de la Serre S, se re-
commande pour tout ce qui concerne sa
profession , tels que : Habillements do pe-
tits garçons depuis 4 fr. Elle se charge
égal , m ni de la lingerie et des raocom-
mo iac.es. Se recommande 11228-3

Maison à vendre
à la Chaux-de-Fonds

8 logements , dégagements, revenu 12 »/<, .
— Oil'res sous F. M. V., Pcfste restante,
Neuchâtel. 118404

e 'ii^SE k9 soussi 8né se
_&aétal lai ^ÎÏ &B recommande pour~~ tous les travaux

concernant son état . Travail prompt et
soigné à des prix modérés. 1*340-8
E. KiHLERî, relieur , r. de la Cure 3.

^¦̂ ¦¦̂ ¦¦MBHMMI

Société de Consommation
Jaquet-Droz 27. l'arc 54. Industrie 1.

111, Demoiselle ill. 1792-44
Miel nouveau, exquis , le kç. 2 fr.
Fèves gruées, nouvelle recolle, le

kg. 50 c.
Chicorée française véritable, le

paquet 30 c.
Huile d'olive absolument pure, le

litre 2 fr. 10.
Vermouth quinquina apprécié, le

litre 1 fr. 50.|
Lapins d'Australie, la boîte de

1 kg. net 1 fr. 35.
Truite saumonée, envois directs,

la boîte de 310 gr. 65 c; 590 gr. 90 c.
Monlca, le plus fin Malaga, 1 fr. 30

verre perdu.
Capri rouge, grand crû , 1 fr. 35 verre

perdu.
Alcool de menthe Faul, Améri-

caine, Bicqlès.
Cacao à l'Avoine de Cassel.

Attention!
A louer pour le 11 novembre, auxabor.'B

immédiats de la Ghaux-de-Fonds , territoire
des Eplatures, un beau LOGEMENT
au premier étage de 4 chambres, cuisine et
dépendances. Eau installée. Prix , 500 fr.

S'adresser à M. Alfred Guyot, gérant
d'immeubles, rue du Parc 75. 11239-8

9 m®9®&&®®99®®®9
i P§ia**tnacie §

f Bue Léopold Robert 39. g
9 Dépôt principal des 9
g - Spéciali tés - i

SUIVANTES : 151 101* 1

1 Pilules Pink i
S TISANE DES SGHAKEKS S

VIN DE VIAL

m Warner'sSafe Cure g
THÉ GHAMBARD

PASTILLES GERAUDEL
FARINE D'AVOINE KNORR '.

3 Farine Nestlé S
O COGNAC et SIROP GOLLIEZ &
O LAIT CONDENSÉ DE CHAM _)

i Savon de Tormentille 9
LAIT ST^RILISû S

9 Cascarine Leprlnce 9
lAAA_B%Ma»AâflM«

fl JjMffeS^U AWALLER

i

umm«j lUmwiwniUi.. WM.̂ W^.____M

SIPHONS
a l'abonnement ; prix réduit.

LIMONADE
7074-3 aux citrons et framboises.

SIROPS
à fr. 1.50 le litre (verre perdu).

Drogueri e E. PERROCHET flls
4, Rue du Premier-Mars, 4

14, RUE ©A.IlSrT-F>IEFl_Fi_E 14.

MO!Hl f£C r'c^es et ^on courant à des prix très avantageux. —
ËUOLiU) MOBILIERS confortables, depuis 420 fr. C-s

__ . ^Les personnes inscrites pour X.E COURS DE CUISIWE DE Mme HER-
ZOG, sonl prévenues qu 'il commencera DEMAIN MERCREDI et *± HEURES
au magasin de l'Usine es. gaz, les personnes indécises sont in-
vitées à assister à la première leçon, avec faculté de conti-
nuer. H-2441-o 11258-2

O- X_>VLVÊtXXOl fl
MÉDECIN-DENTISTE

ouvrira dés le 15 Septembre un

CABINET DENTAIRE]
Rue du Parc 25

Consultations do 9 à 11 h. et do 2 à 5 h.

11954-0

De 5 à 6 VJ b. : Enfants. — De 8 à 10 li. : Grandes personnes.

Madame Schônenberger-Lovetti , professeur de danses, à Lausanne, ouvri ra
ses cours de danses pour grandes personnes ot enfants , à partir du 15 Septembre,
à l'HOTEL CENTRAL. — Moitié prix pour les élèves de seconde année. — Prix de
faveur pour plusieurs membres de la même famille. 10363-2

Pour renseignements et inscriptions , s'adresser Hôtel Central ot Librairie
Courvoisier.

_f> _ft _ii»t !S!i_ar«_5_RB,ABS# pour les adultes , le Mercredi 4 Octobre.
bVlUiaolIVVl uiih pour les enfants , le Samedi 7 Octobre.

Rensei gnements et inscriptions au magasin de musique de M. Léopold lîeck ,
et à M. A. Villars , rue du Progrès 39. H-2424 C 11136-7

I 

Hôtel et Pension 1

EVILARD sur BIENNE 1
Nouveau Funiculaire Bienn e-Evilard 8022-2 1

Etablissement d'ancienne renommée, spécialement recommandé aux tou- §
ristes. — PENSIONNAIRES. — Terrasses — Jardins ombragés.

A proximité des célèbres Gorges de la Suze (Taubenloch)
Grandes Sailes pour Noces et Sociétés

Consommations de premier choix à des prix très modérés.
Se recommande , C. KLIISEB-SÇ-HWARZ, propriétaire.

Etude tle M ° Paul JACOT , notaire, à Sonvillier

Â vendre pou r cause de santé
pour St-Georges 1900 une belle et grande propriété , située sur la montagne du droit
de Sonvillier , à quel ques minutes de la route do la Chaux d'Abel , propriété se compo-
sant de maison d'habitation avec café , grange , écurie et dépendances ; en outre champs,
pâturages et forêt d' une contenance totale de 26 hectares environ. Le tout est réparé
à neuf et d' une exp loitation très facile. Auberge bien achalandée. But ao promenade
depuis le vallon de St-lmier et Chaux-de-Fonds. Le domaine sullit pour la garde de
12 à 14 vaches. ii-6749-.T 11257-2

Adresser les offres jusqu 'au 30 Septembre 1899, au notaire soussigné.
Sonvillier , 11 Septembre 1899. Par commission ,

. Paul JACOT. notaire:

IF.

-Arnold |IIP>C.
• DROZ WUX&/

La Chaux-de-Fonds / *£$&/
Jaquet-Dvoz /^VÇ'X'̂  r̂ ,

39 >Js S$y  ̂ Argent ,
/ <*$$ '/  Acier et Méta l

x*^M Détail

I <

mW~___m~MJ^L
pour j ardins

CROQUETS 14850-68
BOGIES

BOUCLES
QUILLES

#TONNEAUX @
Fléchettes et Cibles

Appareils de Gymnastique
Spécialité :

ARJtlHS de PRÉCISION
à air comprimé pour tir dans les

salons et Jardins.

Au Grand Bazar du
I Panier8 FÎ JI*!


